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 Bien que M; Armatron disait que p

4208, 006 onachéterait son intérêt dany ls

moin. lui fit accepter .$175,000. Il ne
BAVAitpasalors
payerune partie .Autre persons

de cat

  

   

M. Thom,dit que M, Cooperafourni
‘argentqu'il fallait.

“pes-encore complètement
actions de Ja compagmevalenta peu près
#00. Quantà l'émissiondeslettres de cré-

/ dit,on‘se-p it
réclamation de M.Armstronget payer
les. réclamations‘ privilégiées, -Tout ce

télaps là, M. Armatrong et M. Pacaod
“étalentà Québec, Il # vu souvent M.
Pacaud. 1 ent aftr queM, Armatrong a
resséM. Panaud pour faire: émettre les
ettresde crédic… Qiant au témoin, il ne
%erappelle pas lui avoir demandé -des
services. A New-York, commo alors et
Aprèslà transaction M d' eu des doutes
‘queM. Pécanddematdäitrénumération
pourses services] } ;
; Dansle-bureau de M; Machin, il a va
Thon, M. Duhamel eten est: sorti avec
lui. Line de rappelle pasavoir va là M.
Padaud. fe
dine fit pas de recherche pour savoir

À. toutes les $75,000 étaient pour M.
Armstrong ou ai tine partie ‘irait à M.
Pacäud, Il n'a pas. la lettre du 18 mai
de l’hon M. Garneau. Toutes les lettres
deoo genre sont en la possession de. M,
Lomérgan. Il devra être féibientôt.
M. le juge Davidson interroge le té-

moin au anjet d’une lettre dans laquelle
fl deinandait une aide additionnelle de
$75,000 au gouvernement et le transfert
‘une section à une autre. Le témoin dit

que le gouvernement à accepté cetté de-
sande, )
La dernière déclaration de quelque in-

térët du témoignage de M, Thom avant
quela séance fut levée, est que la compa-
ÿnie n'apas encore retiré aucun subside
at qu'elle espère pouvoir terminer le che-
min avant d'en solliciter aucun.
A 4 heures 15 laséance est levéé.

etsrsgfsreemee

Certifteatdemérite
Chers MM. La présente est pourceriifier que

Wonmariavait lasthihe depuis 8 ans, compli-
quéè d'une toux et que sed poumons étaient af-
féctée d'une fagon Tnquitignte, I ne pouvait ni
reposer, Jeme suis Alors proturé le “Hatyards
pestoral Baîsani*cequi lui à fait un grand bien
aprèsien avoir pris six ou'huit bôutellles sa toax
Sété complètement gaérie et ses poumous ont
étébeaucoup mieux, : -

Madame Mogzs Coven, Avsiéy Ont,

Nouvelles de Montreal
mr

Montréal, 29,—M, R. N, Hall, ex-
députéde Sharbrodke, viént résider avec
sa famille & Montréal, pendaut quelque
temps M. Hall sera probablement nom-
méjuge suppléant, en attendant as No-
mination définitivea la Cour da Bane de
la Reine, M. Hall s'est installé à l’hôtel
Windsor, pour quelques mois ; il retour-
ners à Sherbrooke probablement vers le
mois de janvier,

L'achat de la manufacture de coton de
Chambly ayant été fait par la Dominion
CottonMill Company, cette filature con-
tinuera. ses opérations immédiatement.
Btiviroh 200 hommes y seront employés.

mrir
init

Trois d'an-coup

Samedi dernier, à. Rimouski, une pau-
Vis femme,n'ayant,pour toute richesse
quan bon mari canadien et an fécondité,
lontiait. le jour à: trois enfants : deux

garçons et unefille, qui n'ont vécu que
Justa osdurant lesquelles. le Dr
“Gauvr xondoyés. Dimanche, après
les vêpres, ils ont êté poctéé anterre avec
solennité, M. Joseph Lepage, entrepre-
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  “neurde pompes fuudbres, cu égard à la
pauvreté du père s'était di “des frais
As l'enterrement0 : :

  + dl était touchant le spectacle de cette
“foule piensa: conduisant.&leur dérnidre

 

“demeure ces ‘trois  petità anges qui évi-|
demment plus que tout’ autre, ne haqui-
| it 4 mourin%: ; Ph i

 

  

 

   

  Télégraphiede Büston
Mme atinKallbury, unemarchan:
"East Boston, vient, d'intenterdevant

dom pofuté+ prêtre ir_ dotamages intérêtsdh ug prêtre itlan

Jo

govHughO'Donnel u'élle accus
l'avoir enloÿéan clientele.
D:Imagaainen interdit,
ww Kullburg, pour

personnelles, à refusé,

 

 

  

 

 

roi
prétend:

by du litt de ia chaire,
a

tous ses paroisaièns-d’avoir aveun rap

Sion & Boston, moins A cause. de l'affaire

tes enfants 3Louie|pas à tale, ét -ailé
pr #8Jo révétend O'Donnell, pour“ttenone hed chaireit officiellement. défendu.
portcommetoial où sutre aves elle.** Ce procès caute line: certaine nae

tlle-même qu'à caûsede la rivalité qui
entre Jen écoles # \ o ng

  

   

 

   

  
   

 

   
  

  ‘œudi dernier, M Hatry Dunne pars
Mit de Montréal pour aller

à

Bberbrook
tacister à une révafion de | or +
pour prendro son billet, {l'avait placé son

‘de voyage = arrière de lui 3 lorsque
untde won billet de passage, 1! ae te-
Toutna pour prendre son. sa, oelai-oi
‘Avaitdisparu ; M.-Donne avertit mod
diaten.ent la police ét continua son vays.
Buon suppose quelle voleur n filé par
tin

  

d'Hanti i it a VineeTEEohde fe an habit

de

ofr  

aia
fanoagéme ro 04h

     

  enpagemant. entre: les diversmem.
“brasduayndicatqui.ve formaitétait vor.
Bal, Aucun conträt n'existaitentre eux

. uh In. paseation de l'ordreanconseil.28 avril, (

quepour
‘chomindela "Paie des. Chalours; leté

   

 

queM. Armatrong Jara)

1.Bnréponse a Mi le
‘Taifait subie le premier ‘interrogstoirs,

La compagnie n’est
organisée. ' Lies

de Canada, que
| vient de foudertà
‘reçu dernièrement l'ordre d'expédiervent |

  

    

 

Procès au-#5,000 de|

 

   

 

   
des raisons|

parsit-il,d'envoyer

   

  
  

   1’ stash:
tout 4 hommes « étéMavi,metov \

 

  

 

  

Commeletrain express de l'Intercolo-
 nisk.veuans d'Halifaxpassit hier. matin
autre les atationsSt-Charles et St-Michel

Fde: Beltechasue, le corps d'un
‘pisantsur le voieferrée,

  

  
 

  

 

Altner, 48 rue St Charles, Quebec.
le défunt était généralement connu

| consene employé de Vienueberg et Cie,
marchands de.la rue. Henderson.
enquêts'lera tenue par le coroner,
La ree
{Mia hratrie MontmorenoyLaval
Nous évons toujours en mains, gitrès grand

astortimentde statues et de toute grandeur be!-
les que statue de St-Anne richement décorée,

Sacre-Cœur-de Jesus, Anges adoratenrs, Groupe
1-du Bosajre, ete ote. Nous nous chargeons égaler
ment de Temportation de touty statue que l'on
nous demande. Une visite est sollicitée,

Pruxrau & Krrotac,
28 rue de la Fubrique

fe vol chez M: Pinault

 

L'explication du mefait
Sherbrooke, 29, —Aujourd'hui un gar-

con de quinze ans. du nom de Alfred
Healy, qui vient d'arriver à Sherbrooke
pour purger une condamnation de cing
aus à l’école de réforme. qu’il s’est attiré
en volant des lettres enregistrées daus la
boîte du Coruadien au bureau de poste de
Québec, a fait devant le magietrat Rioux,
une déclaration assermentée au sujet du
vol cher M, Pinault, avocat. Ia avoué
que les auteurs de cette effraction, come
mise dans la nuit du ler octobre, étaient
deux de ses petits compagnons et lui-
wéme,

Ti déclare quiils sont entrés dans le
bureau de M. Pinault daus ie but d'y
trouver de l'argent, mais qu'ils n’ont pu
réussir à mettre la main sur un seal
sou,
PE

Plus de trouble

Messieurg-—Je we suis servi de l'Huile Jaune
de Hagyard pour mes engelures et j'ai été guéri.
Je ne m'en suis jamais apereu depuis.

Hreix Kgows, Vicroæta, CA,

La neige

ily a six pouces do neige daus une
grande partie du cumté de Beuuce et
daus le comté de Dorchester:

L'hon, à. Æ, Davies

Les libéraux deHe duPrince Edouard
viennent de présenter à leur chef, hoi,
Le H. Davies, M. P., de Charlottetown.
une magnique montre en or de la valeur
de $290 en reconnaissance de ses services
au pays durant l'investigation des scan-
deles à Uttawa,

Grandevente de Moulins à coudre

N'oubliez pas cette grande réduction. Cette
vente est pour clore définitivement la balance
dn stock de Moulin à Coudre provenant de ln
succession de Mernard & Allaire. Téussociiment
sonsidérable est de deux cents moulins à “audre
qui seront vendus à moitié prix, à au crédit rai-
sonnable ou aver une rédnélion spéciale pour
argent comptant. Profitez de cette réduetion
immédiatement en nilent chez Allaire, ecis des
rues Hi-Jean ef ¥i-Stnnislas. #0s-Jm.

 

Uncas de rhume decerveau négligé peut vous
couter le vis, Pourquoi courir ce risque quand le
Baume Nasai peut vous procurer un soulage-
ment iurmédiat et une guérison assurée, Venda
partout. Essayez-le,

Pour ta Beauce
M. ot Mme Lockwood sont partis pour

la Beauce. On néus informe que M.
Lockwood a l'intention de tanumencerles
travaux concernant les mines d'or dans
cotte région,

Résurrection d'un journal

Le Peugle qui fut publié à Sherbrooke
pendant quelques années et qui à du ces-
ser sa publication, doit ressusciter, nous
dit-on,

Démangoaison de la peau

En trois applications, Ia Pommade Solari gné-
Titles démüngenisons de làpéau miéine les plus

’aecentuéer. PHix,50 ots la boite.
Dépôt général à la pharraacie LaRne, coins

des rues St-Joseph et de l’Église, St-Hock, Qué-
bec.

Bello entreprise

M. La J. Codère, de Sherbrooke sera
l’entremetteur pour Sherbrooke et les
Cantons de l'Est de la maison d’importe
tion et l'exportation, entre la France et

M. Eugène Bétigneul
Nantes M. Codère. a

tonnes d'amiante,et il envoie aussi, cotté
Jasmsine, & titre d'essai, daut “voltures
légères, provénant delà fabrique Biron,
Sherbrooke-Est ,

Vinaigre
Demandedvotre épicler fe vinaigre fabriqué

 

fur Drouin frères 6, reconnuepasles cortif- |
dats d'anaiyse ie cutet plus pur wai so fa.
‘briqué en Canade. ne

: veu jatragaes

 

Une dépte « reçue
nauxoe matin,‘des Isles dela

fa deleine aunonge que le trois mits

u'il est . surTile Amherst,
Vaisseau ét cargalvots vont perdus. À

 

   tenu ent aubmerçé. |
‘Le norabro considérable ‘de vaisontt
quiéohousne chaque aniéé aurIa points |

d Valier montre] assez qu'il fant en
ob endroit dangereux aur l'oxtrémité
nord de 8b Michel, ne lumière.
nom Te néon
don marine ont déjà

été

euveveu = Bryony ,

De

 

 

 

     
  

 

    

 

atout te-rrstèmea

 

  

 

homme fut

Leconvoifut arrêté, etlesemployés
eahatatbrent : que c'était au colporteur
arabe: que l’on suppose avoirétéfrappé]
par un train de: fret. Par une: large en

4 taille qu'il parteà Jatête, lof crait qu'il’
éttombé sur Tes rails et que ln. morts.
‘été instantanée. Dans sa poche, Ion p sure
Arouyd une carte-postedh l'adresse de Le.

Une

ù bureau des si. |

elo t'est -échodédimanche soir, eb}

‘quipage à été sauvé HE aN

ris AneShacaé.Suns. geome. oesgaion |mme 6 l'une. grosse
ur MM. R. KR Dobell &  Cis-d'est

Sohoute sur In poluteBt Valisr & 9
dimanche mien. i

L'équipage de la barque

Pourblanohiirie teint, Int rendre ou agnserver

ien uns pré,
 

rairiéé Qu sang, e$ un
fonlansréconstituens
z1les fournissent,sn
effet, ‘tous Yes x

1e (asstires mu

 

  
   

   
  

ef liv tropgrandeNuidits
K pônense Qu sang; on

af gal Ky trouvent, don-
134 ueut ton et vigusur

à nusangetau éyetéme
; enlerqueles LEAYAX

§ oxcesails, les fatigues,
mentales, la maladia,
log excée 66 los indis-
srétions de toutes

: sp 9 sortes ontépuiss
‘atŸ action splviRquo ce fait sentir prineipals

{mentsurlesystéme gévérique Re l'homnis st Ce
+ feunme, auquel il reud leur vigueur perdua
1 corrige eb régulariss en mâme termps toutes
trégularitèset suppressions daus le fonctiouns
Xent de ces creance. ; jtque ses facuit Ce
= CGI BK 0] La

(OUT HOMME te os sont appesknties ou
300 yout, ou gue sauissancephysiques affuiltit,
jevrait faire nsage devez pilules, Blles Jui ru
1ront.ses forcesperdues,soipphysiqués, soit xen.

TOUTE FEMME Zezriten tirassAuétissent  efflencou
toutes ces Buppressions, ot toutes ces irre 1
Lg qui emènent inévitablement que mile tis

REara devraient avoir recou3 3 3 XRG

ES JEUNES GENS AcesPilules. Elle
rons Loutes Los atiitus des excés et den fol
"AIBEKE, atrendiontluyigued yätoutle sy
;$ devraient êg:
LS JEUNES FILLES leseuployer. C
iés assurent ia régularitédo in p° true:
“ui vente chez tous les phaiuaciens, ci
vvès pur réception du prix (50e Ia bolic
…Atéssaut, LHE Dr, VILLEAx

cireille, Qui.

LA BANQUE NATIONALE
UNDJ. LE DEUX NOVEMBRE prochain,

KA et'après, cette DenUE palors à ges:
naires an DIVIDENDE DÉ TROIS pou
sur son capital pour le semestre finissant
Oetobre prochuin, | . A ;
Le livre de transfert d'actions sera cins depuis

le 17 au 31 Octobre prochain, Inelusivement.
Parordre du bureau de direction,

P. LAFRANCE, Caeser,
Québue, 22 Septembre Is,
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Autre Lot de Musique n Bon Marche
{

 

DU NOUVEAU

   

Après vous, Vuise.. 0000004 * Je
La Clarice, Poika.. co Toe
fa Charlotte, Polka. Cee He
Réjouissance d'Amour, Valse, . 0... Îbe
Les Mosablec, Valse... 20. - le
Little ’disehie!, Valse... 2 0220 = Mike

Dancingon the Lawn, nar Bakar Le

Et 800) d'autres pièces de musique consistant es
Musique Pustramentale, Ihences, Chansons

Ete. Venez voir natre «took.

T.J. MOORE & CIE
148 Rue St Jean 145

lAsept—3m.

Charbons
Charbon dur,

Charbon écossais

Charbon à engin
FOUR L'HIVER

 

 

den. M. Webster & Cie
95, 97, 99, RUE DALIOUSIE

3 oNk 203

Charbon
teures qualités cle

 

ierjuir—m

Toujours en maine, les meil
C BONS

dstferucite Americain, 5
Ut,

GRATE,
STOVE, ;

ET CHESXUT.

Bux pins bas Prix du Marché.
YETI © (TP

ARCHER& CIE.
TELEPHONE t16, Rue St-Andre.

17 sept—3m,

TELEPHONE 630

CHARBON
Ciment de Portland,

Briques Blanches “T. Carr”
orAYIAI.

 

 

vas

Plâtre de maison
Te

et'Fayaux de Drainage Ecossais

A. R. PRUNEAU et CIE
90, RUE DALHOUSIE

OTio PERSIENNE
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 toujour de rosé, faire dispuentt
CE en fo masque ot autres taches de

en sérieuse, unique en son genre. C’est un viris

soudrebl ! au.  Çe t'est pas une
»hee none dans de feux où de

Passeace. Porsienne, nn écatraires
m une préparation, médicinéie, transparente of

e l'en.pide comme d i»
us hs poauest Srwnid par 10 solely is

fon Persienns lui rend promptement aa

Tiotion ; “1 Fealebeur ot eon teint rose, en ajoutant suerv

at

mat] ENSTPoDE… Préléraries-vous ho: ound Wieobmatadif Hortes etes de laPaissenee. n brnitoiliosavoirdes jouts romsey roy Alors iy te ous des conitelagous.
ceonvos los Pilules rtes@eDe, Wiilénee: Miles | 18, LACHANGE,Phopnictaine,

 

sont.

sent |
4 purgatit, Tale

ih cents devitalith neg

A (24 bumeura viciées

ut pled

Ya LOTIONPENSIENNE wtane préparé- 1
LA | 4,FA.

LAN hE
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CERTIFICAT
Maludies des-Veia.ot tentes antres Maladies
Pendant Gate, mesyeux ont Std mulades ot

je ne poyvais-pas.voir bien ainsi que des maade
tête et douleurs dans les .côtes, J'ar escavé difé-
tents médecins, mais inutilement. Lund, & mi
di, Je 18 janvier 1801, je 10e suis mis runs les
soins dePooulisgiegrec AG. Aervaudack ‘
sul gres en Conadu. Lundi, à midi, he. 2
1807, il cased de ine donner des soime, ses veux
étuient complètement guétis, Je Tocomiumande
M. Dorroudackisomme un-nebls docteur pour
toutes ces maladies, ve ys ;

Votre,ete, ALPHONSEFORTIN.
Bwplové de M. Z. Piquer. rue

St-Toweph, ou No 7 rie
Guiston, Hedteyville, Quéher,

George Molie, témoin, 245 rue *t-Jean,

N'adressera À. (@. Zervouducki
Au No 178, rue du Pont,

18 ootabre— St- Bark, Qurbes,

 

   

 

La grande Nourriture

Et le grand Tonique

Pour les Invalides

Et les Convalescents

Le célèbre Fothergill a dit en réponse
à une demande qui km avait uié faite à

ce sujet

“Quelle grande amélinration pour la
profession médicals si un clowiste pou
vait obtenir un Extrait de Mai:

digestion facile et contenant les éléments

du bœuf ot les qualités nutritives de
Vale”

“ALE AND BEEF”
Mettre dans une bouteille d’une

pinie.

A vendre cher ious les Pharmacies
. . PRIX --< 2S-Crs

sAISOYV ACTIVE

OMMERCE
D'AUTOMNE

AY Hôte mois d'Dvtohre commence 0 oe
merce actif idela saison dans les Ms
pésantes et ies Pelleteries, lege

de seamnie din vêtements plus chaude
vonfornibles et de tacher de «9 procigrer du
derniers gets, marchandises, tour

d'une
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“ujivanté sont (ri

DEPARTEMENT DES DAMES
©

 offas à Menteunx natronsies plas vo ©
hoïr. Drap ferses, Imitation de

galette, toiles à Hahes, noires et vunienr
Cachemire, Draps de Mames

DEPARTEMENT DES MESSIEURS
Draps Beaver of double foubd, Drap of» Mo

es, Draps de Pilols Serge noires at de vontenr
à Pardesaue, Tweods à hubilleiments et à .
talons, ete 7

DÉPARTEMENT DES LAINACES
Caurertez; Fianelles, Camisoles et Lalevon-

Chemises de Laine, Etc.
AUSSI, Pelletertes de tuntes sortes, l'nspue

Boas, Manchons, ete.

VILLENEUVE & FRERE
768

RUE ST-VALIER
ST-SAUVEUR

OCULISTE
Dr Wilfird Beanpreé, oculiste, 58 ruo Si-

Louis, Québec, :

   

  

 

 

Tlève des bopitaax de Paris et New-York.Elive del Universite do Paris. Elave des alin
ques des Drs de Wanker at Abadic de Pacis, et
eeDrs Knappe ofNuves de. New-York. Fxeali-

nicien à l’Université Tistorin, à 1’Harel Dien at
auDigpenenire Näsareth de Montréal. Ex-assu-
eid da Dr & Desjardins, oculiste de Montreal,
HEURES DE BURNAU : Shoeures à midi.

J. B. Renaud & Cie
ENRECEPTION

200 quarts de GROSHARENG du Cap Ercion,
choix, ‘,

MORKCE Nue Let$,
SAUMON du Labrador, Nos 1, 2erHUILE de loumarinese 1e 0e

© de mateudin,
de taocue;

J. B.RENAUD & OIE.
“AFG & 139, rue ST-PAUL.

 

5août 1891
      

FRANÇAISE

… HAVRE
crDU f peue =

|Compagnie Genorate Fransatiantique
|, dat® mannifiquennsquebôts dedotte lignela
Yorité pour le continent pactirone de in jetée0.42 {nouros« Surneros âc iarivièrs da Nord,

de Mortvon street, comtue suit
LAGASCOONR,Banteili, Sexe:31 Gutobre, à

| LA TOURATRE:Fraogeul,Samedi, 7 NovembreA

 

THAN, Ooltior;Sumo,4 Novoinire.
+ Letiwaf, Samadi;

sa ms en ae

PRIXDU PASSAGH POUR ti BAYER
Qéreciasse(vla sonpiete) 400 à31. Lt

xabESRA $88.

Bilotaniler où retour àpéturédaite

   

 

{ Buriopont

de

Neo Yiork

av

Havre, $9655 Ree |perearrete re |G
sigoiadatéuperieurCETERAFit, oer ntk 1 2 

  

#1 Guiotre |

| Société de Donstraotion

    

   

 

 

  
  

   

ACIFIQUE

CANADIE
N

DEPART BE QUEBEC
JOURS de SEMAINE pour Montreal,
ffawa, Toronto. Chicago et tous les

potuts de l'Ouest, pour Et.Jean, Now-
ort, Boston, ex tous lez points de la

Nouvelle -Angloterre et les stations
Intermédiaires, chars direotes depuis
suébec à Jonetion Montréal, pas de
changements à Mile End. Aussi train
directeau Nord-Ouest er sur in Côte
du Pacifique depuis la Jonction St
Martin.

 

* 1.15
P.M,

LI5 DIMANCHES, pour Mantréal et les
M. ftalions intermédiaires, Toronto et

* Chicago et les points de l'Onest.

JOURR do SEMAINE ponr Monte
réal, Ottawa, Toronte of, les points da
"Ouest, conpectant nussi à Montréal
avec les trains directes, avec change-
Biert pour St-Panl, connéctun: an
Sault Ste-Marie avec les trains de

= +

tos

10-03. Duluth, Cole Sud et chemin de fer At-
« MW. |lontigue, ec lespoints de l’ouest ile et

  
    

 

 

 CHL el thus ses points ainsi que les
stations intermédiaires

ARRIVEE A QUEBEC
Depuis Chivazd, Ddteolt, Tovoats, Mani.

réal, Boston et les stations intermédiaires,
GA A. M, 4,00 P. M, les jours de semaines
elles Dimanches, à 10,05 PP. SL

* Dimanches compris,
& Dimanches seulement,
1 Dhmunohes exoupias.
I Réserve de chars Dortoirs,

 
 ———

BUNFAUx DE SILLETS à QUERSO:  Hôtet S1-
sOuis, Station du Pal 1 NG RY. rue Si-Plerre.     
W. FL Ei, Do MeNICOLL,

Agen, des Pass, ;Ageut Général,
 

 

Le etapras Landi, Je 3 Octobre 153, les traina
partiront de la sration du Pacifique, Palais,
Wuebse, et arn veront com ime sult, exeepie doy
dinnchen

DEVART DE QUEBEC
7,50 A. M,--Exnress divest poaria lu =,

Jean, tour tes mardi, Jeudi et ax
medi, arrivant ala jonciion lum
bord a LES pom, el a Llodecval
RG po
Train local dels mable part tous
tea ours poux st Raymond var

“OE pC uk cl 86 /remira
À la Mitvier. à Pi té lun

. dil er vendredi. ¥ are
vanl a 8,15 ÿ, 8,

ARRIVEE A QUEBEC
0.08 A, M.-- Train iocal dela malic va

i ours de Bt Raymond A
not de fa Riviere à Pierre à 090
a.m. de mardi, teudi et satmdi,
arrivant à Québse à 00 a. ut.
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à Et-Paul et divergeant aves toutes
les tignes, Aussi, pour Boston, Port-
Land, 57 d, Rivière Connecui-.

—

PotiteSœur
ERNEST DAUDET

La voix douce d’André, la pureté
ë SON accent, où ne 86 révélait au-

cune intonation étrangère, disposè-
rent favorablement le jardinier. Il
conçut des doutes sur la prétendue
nationalité d’André et finit par pen
ser que le voyageur, en dépit de son
fez, était Francais.
-7 Venez done, monsieur, dit-il.
1 guida André danse parcd’abord

dans le château ensuite, et lui four
nit, des renseignements er des expli-
cations sur ces lieux qu’André con-
nalssait mieux que lui. Le marquis
l’écoutait avec recueillament, essäy-
ant dedissimuler ses impressions.
Toutefois, quand on arriva dans l’ap-
partement quo la marquise avait
longtemps accupé el à côté duquel se
trouvait la chambre de Sidonie, An-
dré sentit son cœur battre avec viv-
lenceet ses veux se remplir de lar-
ives. Dans ces vastes pièces, rien na
vait été changé depuis dix ans. Les
meubles occupaient toujours la mé
me place, of la physionomie générale
restait si bien ce qu’elle était à l’épo-
que où André se préparait à quitter
te château, qu’il ne tenait qu’à fui de
8e faire illusion çù de croire en re.
Lrouvant les objets tels qu'il les avait
laissés que son absence ne s'était pas
prolongée en delà de quelque jours,
H éprouva une impression analogue
dass son propre appartement. Ses
livres, ses armes, ses tableaux, tons
£es objets familiers À ses jeunes an-
nées, occupaient la place où il était
uccoutumé à les voir - on devine
quelles sensations cette visite, qui
dura de Len lui.

  

  

ix beures, déchainait,
-Depuis combien de temps le châ-

teau est-il à vendre 7 demunda-t-sl
au jardinier.

Depuis près d’une année,
sieur.

Sest-il présenté beaucoup d'ac-
guéreurs 7

Îls sont vents en nssez grand
nombre, eb tous ani aria aussi satia-
que Vest monsienr en ve moment.
Mais tueur ne est décidé à devenir
le mailre de là propriété.
“A quot eel tieut-it dune *

trouve-t-on le prix trop élevé?
Nullement, monsieur. S'il ne su

gissait que du prix, on pourrait son
tendre. car le personne à la requête
de laquelle la vente a lieu ost pres.
sée de vendreet faciliterait. la con-
clusion de l'affaire. Le motif pour le
quel on ne rencontre pas d'eué-
reurs est bien autrement grave,

Quel-eat-il done >
Mais si je vous le dis, monsieur,

répondu le jardinier en prenant son
arr le plus nlaïs, vous aurez le droit
d'affiner que je vous a pas encoun.
rayé a acheter, eb si cela arrivait any
oreilies du notaire de M. Ie marquis
ou de d'avoué de Brestier, je perdrais
ion place,
— VOUS pOUVtZ parier sans crainte

Vén'est pas le déair d'acheter qui
ma condinit tel, d'arcouniu autrefois
à Parvis, là marquise de la Breslave,
€. ne trouvant par hasard à Nîmes,
p'ai vouht voir les Hieux où elle a vé-
vu Ma Visite n'a pas d'autre but.

Alors monsieur. je peux nul
vous aire. La chose pour laqueltic on
H'achète pas est bien simple, Lamar-
quist à FUl dans ce pavs-ci tuant de
bien, elle © à répandu tant d'aumoues
\sissé des SUUVENIrR si doux dans tous
los coeurs, gue personne nose accep-
Lor une sueeession aussi Jourde, ni
s'exposeräla comparaison que les
habitants de Valliguères ne manque
raient pas de fare entre proprétas-
ve, Et puis ils accueilleraient mal
une figure nouvelle, Ls n'ignorent
pas que la vente a Hew par autorité
de justice, à la requête d'un créan-
ticr qui à profité de la longne absen-
ce du marquis pour ahtenir des Juge-
Monts successifs 1Is estimentque c'est
is UNE MAUVAISE ACHon ; qu'on n'a
pas le droit de vendre tant que M.
André n’est pas révenn, et ils espè-
rent, en recevant mail les visiteurs,en
essayant de les éloigner, parvouir à
éviler, quant à présent, une adjudi-
cation qui rendrait la ruine du mar-
quis irréparable.
Voilà un beau dévouement à ja

mémoire de madame la marquise de
la Breslaye, dit André.
Oh! nous l'aitions bien, mon.

sieur, et 5a mort & été un grand mal-
heur pour tout le pays, malbeur ag-
gravé encore parle départ de made-
moiselle Sidonie. )
Andréfeignit la surprise.
-Mademoiselle Sidonie ! Etait-ce

Une parente de la marquise ?
—Une enfant adoptée par charité,

élevée dans le château, et dont l'af-
fection à remplacé auprès de notre
chère dame, celle de son fils.

-—-Dù habite-Lelle, maintenant ?
--Blle est parti pour Paris, il y a

près d'une ahnée.
André n’interrogea plus. L'émo-

tion avalt épuisé ses forces ; il quitta

 

mon-

 

  

Es

 

  

 
   ant gue vous
Topas, vais faire

l’intérieur du château pour revenir
dans le parc, oule jardinier le suivit,
ll était près de midi, c’est-à-dire
l’heure qu’'André avait fixé pour re-
tourner à Nîmes, Mais il Eprouvait
au milieu même de sa douleur, tant
dejoie à se retrouver daus ces lieux
ou tout lui parlait dess mère, qu'il
voulut y demeurer quelques instants
de plus.
© —I1 est trop tard pour que je puis-
sé aller diner à Nimes dit-il au’ jar.
dinier ; je té suis sil ya tune auber-
ge dans le village ; mais j'en doute.
Ve voudriez-vous pas me permettre

dé manger deux œufs de vôtrebass
cour, dang votre maison, sur an coin
de votre table ?
—Assurément, monsieur ;‘ ne suis

riche, et, commeje n’a pas: de
Rime, ta cuisine est peut-être un
pou simple pour vôus : finisjé pour-Faisjoiadre aux œufs “de 1e Dora

te, ; 2. en

rosité d avait mis béauvoup
dem ressement À lui fairo cette pro-

n. : CE
—Je vous remercie, dit ve dernier

: EON
       

Setartrrietatanee

soleil fût déjà chau

;teusrement.
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Lejardinier s’éloigna et André res
ta seul. La journée était radieuse, 65bien qu'à cette Époque de l’année le

t : l'ombre des ar-bres maintepalt par tout le pare. unefraîcheur pénétrante que les pon.mons aspiraient avec délices.Les lilas Ctaient fleur et leur -par-fum embaumaititout autour d'eux;-Les gazons s’étoilaient de ueret-"tes, de scableuses, de boutons ’or,etles yeux étaient éblouis par la varié.té des couleurs qui s'étaient, ainsique sur une palette, A la surface despelouses vertes, Un grand silence ré-gnait de toutes parts, traversé seules.ment par le cri continu des sigalessemblable au bruit des crécelles, etpar des chants d’oiseaux, qui tom-
aient desfeuillages, en remplissent‘air de leurs notes tour à tour aiguëset sonore. Dans ce calme, que jadis it

avait gouté sans regrets et sans re-
mords, lé cœur libre l'esprit. léger,
ignorant du mal et nourri illusionsAndré retrouvait quelque chose dela fraîcheurde ses jeunes années,Ayant marché assez longtemps, il
se trouva tout à coup dans un vastebosquet formé par des buis, des lau.
ricrs et des cyprès, Au centre de ce
massif, se {rouvait une vaste pierre
tombale recouvrant lentré d'un ca-
veau, ombragée de deux saules
bleureurs et entourée d'une grille.

, C'était la sépulture de -sa famille.
Là, reposaient son père, qu” n’avait
pas connu. 8a Mère morte peut-être
des chagrins causé parlui, et un lon-
gue suite d’aïeux, hommes de foi et
d'honneur, dont là mémoire respec-
Lée semblait en cet instant se dresser
devant lui pour demander compte
des fautes de sa vie. Il s’agenonilla
devantcette grille, l'œil fxé sur la
place où reposaient des êtres si chers;
et comme sa bouche ne retrouvait
pas les accents de la prière,il pleura
amèrement.
Sous l'empire des sainies émotions

qui l'absédaiens niors, de nobles pen-
Sees traversèreut Hon esprit eb lui
inspirèrent d’énergiques résolutionspour l’avenir, 1! voulait reprendre
ën mains [x conduite de ses affaires,
FUCOLSTILUUESu fortune, vivre houo-
rablemeut €t faire oublier son passé.
1! voulait surtout s'aider des conseils
de Sidanie, reconnaître en assurant
son avenir, Lous les bienfaits que sa
mère devait à cette héroïque fille, et
d'est le nomde sa petite sœur qui re-
venait le plus fréquemment à sa bou-
che, comm: son image se présentait
SANS COSSC À RON CŒNp.

il fallut cependant s'arracher à
celte contemplation, André enten-
dait la voix du jardinier qui l’appe-
lasi, de tous côtés. I essoy& ses lar-
mes, séchases yeux eL répondit à
l'appel qui lui était adressé. Le bra-
Ve jardinier s'était mis en frais pour
son hôte : afin de ne pas lui causer.
de peine, André dut feindre un grand
Appell et manger gaillardement. i
*"éloigna ensuite pour réjoindre sa
voiture qui l’attenduit à l'auberge du
village. non sans avoir payé géné-

Le cœurplus reposé et
moins iroublé, À desvendit rapide-
ment l'avente qui condiëi à Valli-
guêres. Mais en arrivant sur la place
Horelentit le pas. I voulait jeter en
passant nn coup d'œil sur l'école et
cur Phospice que la communedevait
à ni mère. Les deux étahlissements
étaient réunis dans le même local,sé-
pavés setdement par un jardin.
L'école et l'hospice formaient au

fond defa place une vaste construe-
tron dool la façade se profilait sur un
vaste horizon de champs et de colHi-
nes. André traversa cette place afin
de longer les murs de Pécole, Comme
H s’en approchait, il entendit un
brait qui jadis [ur était familier, un
bruit de voix grêles et traînantes,s’é-
levant au milien d’an grand silence,
des voix d'enfants qui épelaient les
lettres de l'alphabet, Laclasse d’où
sortait ce bruit était située au rez-
de-chaussée.el comme il faisaitchand
les croisées en restaient ouvertes,An-
dré se trouva donc un peu à l’impro- i
viste en présence d’une quarantaine $
de petits garçon et de petites filles, (4,
assis sur des bancs de bois blane, qui i
écitaient en chœur la fegon du jour. ;

Une sœur grise, déjà âgée, se prome-
baient entre les Lancs, surveillant
ses dlêves, donnant une bonne note à
Unn, infligeant a l’autre une légère
punition, et prodigant à tous des
soins maternels, ;
Au moment où ce spectacle Lou-

chant apparut à André, la sœur lui
tournait le dos. Muis ane des petites
filles ayant aperçu vet inconnu au
bonnet rouge, dont le regard plon-
geait curieusement dans ln classe, fit
Un signe à sa Voisine, qui répéta le
mouvement, ©t bientôt toutes les
têles se levérent, tous les nez furent
enl'air, et force fut bien à la stéur de
chercher la cause de cette distrac-
tion inopinée. Son regavd suivit la
même direction quo celui de ses élè-
ves, et elle vit l'inconnu, C’est à tort
que nous disans l'incontm, cat en le
voyant, elle retronva dans ses traits
une physionomie qui avait véen trop
longtemps auprès d'elle pour. sortir
de sa mémoire,
Est-ce que je me trompe ? se de-

manda-t-elle. co TE: :
Enméme temps, elle sortait. bros...

guement de la classe pour aller: ré-
joindre André. De son côté, il. venait

 

  

 

   
   

  
   

 

  

   

  

       

        

  

 

  

  
   

« { ment, sœur Suint-Agnthe. était troy

interrogeait- André, ini

  

de la reconnaître, C'était sœur{Saint-
Agathe, celle qu: bi avait donné les
premièresnotions de lecture et d's.
crituré et qui avait rendu ensuite le
même service à Sidonie. {Sœtir Saint-
Agathe fut devant iui presque “anssi-

t. Or AE 2

—Esai-ce vous, monsieur André de .
la Bresiaye ? oo Go Te

~— Vous mAves reconnu,ina sœur?
-—Comme vous avez vieil, “men

pauvre enfant § SSE
Elle lui avait pris la main of Pen-

trainait daus un petit-parloir,à 1!
trée de l'école. Dans la classe, 1
bruit était devenu étourdissantOn
devinait que les enfants demsnraiont
livrés À eux-mêmes.Mais, ex'c4._me

   

   

  

  
    

   

 

  
   

 

   

       

 

   

  
   
  

  

  

   
  

    

  

  

    

      préoccupée pour s'en aperdevoir
Avec l'autorité dé son ex ve; do
son Âge et de sa desnromemetos

passé el voulait connatire Jes cange
qui, ce jour-là, le randperaiont’ §
Vailliguères après unosi i wh

  
    

  

  

  

 

  
   

   

  

 

 

         

   

    
 



 

  

  
    
   

      

  

     
   

     

  
  

   

 

   

   
          

     

      

  

 

  
  

 

 

 

  

 

   

   

       
   

  
          

   
 

  

  
  

  

     
   

  
  

     
  

  
   
   

  

    

  

  

  

 

   

Au Bon Ton
BE ME

“flous pénis éici à
quelques jours ameliste at-

trayante des Chocolats,Bon-

bons français, Confiseries,

Vins, Produits alimentaires

reçus dernièrement pour

l’usage du commerce et des

familles rentrées à la ville.

En attendant le Bon Ton

sollicite une visite.

pr
QUEBEC
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UNISSONS - NOUS
La croftade des journaux anglais

de toute nuance contre l’honorable

Chaplean est & notre sens três signi-

ficative et pleine de danger pour

Vinflience de notre province dans

l'avenir. .
12Empire et la Gazelle de Mont-

réal semblent tris disposés 3 emboi-

ter le pas avec le Globe et lo Mail du

moment qu'il s'agit de tomber

Chaplean.
Ces deux promiers journaux, con-

sidérés comme deux fidèles serviteurs

du gouvernement Abbott, obéissent-
ils à an mot d'ordre ? Nous ne sau-
rions le dire mais nous constatons le
fait et sur ce fait nous attirons l'at-
tention de nos compatriotes.

I semble évident que la presse an-
glaise de notre province a donné la
main à la presse d'Ontario pour es-

sayer de diminuer autant que possible

notre influence à Ottawa.
Nos confrères anglais savent que

ils pouvaient forcer l'honorable Se-
crétaire d'Etat à ne retirer momen-
tanément de l'arène politique, ils au-
paient porté un conp fatal à la pro-

vince de Québec, ét ‘zrr. acharne-

ment l’explique.

Dans ses efforts pour 'amoindrir le
prestige de notre province, la presse

anglaise est malheureusement aidée

par certains hommes politiques, en-

nemis jurés de M, Chapleau, qui se
Téjouisront de l'humiliation de leur
patrie, pourvu qu’ils puissent empê-
ther d'arriver celui dont la popula-

rité les enrage.
En retardant autant qu'il Pa fait la

réorganisation de son cabinet, le pre-

mier ministre du Canada donne le
temps aux coteries politiques de s’or-
ganiser et de se fortifier, eu plus il!
retardera, plus il rencontrera d’obs-

tacles sur sa route.
De nombreux journaux ne se gê-

nent nullement pour dire que les in-
trigues de la fraction Langevin sont
la cause de la crise que nous traver-
sons en ce moment et qui pourrait

bien, si cette fraction trivmphe, nous
amener des élections générales à

courte échéance.

Les journaux reconnus comme les
organes de l’ex-ministre des Travaux
publics ne nient pas, au contraire -
quelques-uns sont silencieux et le

fiel suinté à travers les écrits des au-

tres,

La jalousie et Venvie sont deux
manvaises conseillères, et ceux qui
actuellement se laissent guider par
elles devront être tenus responsa-

bles de tous les maux dont notre

province aura à souffrir par leur

faute.
La haine aveugle-t-elle donc telle-

ment les adversaires du Becrétaire

d’État qu’ils ne puissent voir où nous
conduit cette lutte fratricide ?

Ne peuvent-ils s’apercevoir des
conséquences de leur conduite? Ne
peuvent-ils ertendre les cris joyeux
poussés par les fanatiques, ennemis
jurés des Canadiens-français ?
Ou plutôt, agissant en parfaite con-

naissance de cause, ont-ils décidé de
sacrifier à la satisfaction d’ane ran-

; tune mesquineles plus chers intérêts
:âea province de Québec ?

Enprésence de l’action unanime
des£ories d’Ontario et de Québoc ne

convient-il pas que nous serrions nos

rangs pour leur agmoser une résis-

tance sérieuse Ÿ
Et Pexeraple de l’anion ne devrait-

11 pas venir de ceux que notre peuple
west Éonné comme chefs.

Ceuxqui ont reçu du peuple cans-

dien-français la mission de défendre

“les fatérêts et de protéger ses insti-
tutions,assument une grande respon-
#abilitéen négligeant ce devoir pour
fomenter des divisions coupables au
profit de certaines tokeries politi-
Ques, divisions qui paralysent nos
forces, détruisent notre prestige et
Hotre influence dolame province, et
“qui nous condaïsent Entalement à

 Punion législative on à l’annexion,
: Pendantque nous travaillons à

 

 

 

  

 

“œurs be fortifient, et bientôt, mais
trop tard, nous nous apercevrous
de Plratacnss fauté que nous avons

“Le sentiment national parminotre
élasse dirigeante est-il donc teile-
thent émoussé quel'on ne puisse voir

les dangers qui nous menace ?
“De sentiment existe entvore et ost

“tabs vivace chez notre population et

"mous ne pouvons qu’approuver la
‘Lignedeconduite de M. Chapleag du

véritables

"nous ontre-détriire, les provinces |

  

 

intérêts de notre pro ce.

de choisir elle-même ceux qui doi-
vent la représenter au Conseil Hxé-|
cutif A Ottawa et nous devons insis-
ter sur l'affirmation de nos droits.

Nous ne reconnaissons pas À Onta-
rio lo droit de nous dicter oe que

nous devrions faire,
La Gazette de Montréal annonce

que M. Chapleau n'a pas résigné.

Tant mieux si elle dit yrai.
Dans tous les cas si le Secrétaire

d’Etat a été forcé, pour sauvegarder

l'honneur de sa provinée de remettre

son portefeuille, nous espérons que

M. Abbott se refasera d'accepter ga

résignation et trouvera au moyen de

tout concilier,

Le devoir du premier-miniastre du

Canada est de fermer l’oreille eux

clameurs intéressées de certains par-

tipuliers pour conserver l’harmonie

entre les différentes provinces dela

Confédération canadienne, et nous le

croyons, M. Abbott est hommeà faire

son devoir.

La déposition du premier ministre

 

Les adversaires du gouvernement

de Québec avaient entretenu Vespoir

que le témoignage de M. Mercier de-

vant la Commission serait une mine

d’informations nouvelles également

compromettantes pour lui et pour

son ministère.

Cette déposition à maintenant pris

fin et la critique y cherche en vain

une parole, une phrase, un aveu qui

incriminent le gouvernement.

M. Mercier a fait de mémoire l’his-

torique de la transaction sur la-

quelle porte l'enquête actuelle, il a

également raconté la part que lui et

son gouvernement ont pris dans cette

affaire, mais de son récitil ne ressort

nullementqu’il y ait eu connivence

de sa part où de la part de ses collè-

gues dans les tripotages qui ont ac-

compagné la transaction.

Le premier-ministre a même fait à

cet égard, devant la Commission,une

déclaration solennelle qui pèserapro-

babiementd’un grand poids sur l’es-

prit des commissaires,

Les ecoles du Manitoba

Une dépêche de Winnipeg annonce

que M. Greenway va en à ppeler de

la décision de la Cour Suprême qui

déclare ultra vires l'acte abolissant

les écoles catholiques au Manitoba.

NM. Greenway serait bien mal avisé

d’en agir ainsi, En tout cas, nous

sommes porté à croire, comme lu

Minerve, que les persécuteurs des

écoles catholiques du Manitoba ne

seront pas plus heureux devant le|

Conseil privé que devant nos tribu-

TAUX.

et de notre race. RN
La proviuce de Québec à ledroit |

‘Pefactif

  

… LAmarinemarchande
“‘Bgcoutdodimerents pars   

marchande
Vexercice 1881-1892 vient de paraître
et cantient, comme les années précé-

dentes, des atu:istiques relatives à
des marines marchandes des

différents pays. Nous extrayons les
aperçus suivants : 4
Le nombre de navires À vapeur

d’une jauge nette supérienre 106
tonneaux, est de 10,108, représentant
un tonnage brut total de 13,605,028
tonneaux et d’un tonnage net de
8,872,384 tonneaux.
Plüs de la moitié de ces vapeurs ef

de leur tonnage appartient à l’Angle-
terre. Bienloin derrière elle vien-
nent l’Allemagne,la France,les Etats-
Unis. Voici d’ailleurs les chiffres
fournis par le ‘Bureau Veritas”:

     

Tonnage net

Vapeurs  ‘fonneaux

Angleterre …… 5,471 5,369,952
Allemagne........ 761 762,915
France ........... 488 500,518

Etats-Unis........ 4568 417,138
Espagne........... 349 201,259
Italie... 206 199,153

Norvège... 440 221,202
Hollande....,.... 181 171,175
Russie …………….….. 313 140,036
Suède... 338 124,177
Danemark... 215 112,652
Autriche… 114 100,567
Japon... 148 75,459

Belgique 69 77,092
Grèce... ss 60,376
Brésil... 147 59,868

Portugal... 39 32,582

Chine ............ 34 29,168

Turquie. 43 26,555
Chili... sé 23,660

Les vapeurs perdus dans l'année
ont été au nombre de 205 représen-

tant ensemble 269,775 tonnes brutes

&t 171,088 tonnes nettes,
Les navires à voiles de 50 tonnes de

jaugenette et au-dessussont au nom-
tire de 31,666 pour tous les pays réu-

nis, et représentent 10,217,808 ton-

nenux, Le nombre des voiliers, trois
fois plus considérable que celui des
steamers, ne représente donc qu’un
tonnage supérieur d'un cinquième à
celui des steamers réunis.
Fourles voiliers, comme pour les

navires à vapeur le premier rang ap-
partient à l'Angleterre. Le ters du
tonuage lui nopartient.

L'effeetif dé la flotte à voiles ost le
suivant, pourles principales nations.

Tonnage net

   

 

 

  

   

  

 

  
  

 

Voiliers Tonneaux

Angleterre...9,751 3.563.524
Etats-Unis 3.604 1.519.114

Norvège... 03,418 1.303.481
J,A#D 844.147

: 1,910 286.984

x i 2,105 447.778

Bude... 1 358.938

France 286,114  
(APEC, i won
Espagne...

BABAR.00

 

201.880

 

   

 

    

   

Danemark... BOY 145.447

Autriche...286 110,184

Turquie... 541 87,885
ChiH 147 76.570

Brésil... 200 58.255

Portugal. omen BY 54,736

Répub. Argentine. 105 28.438

Japon...ee 98 25.602

La France ne V
tièmerang pourles voiliers et n’en- 

LE COLLIER DE DIAMANTS

cette fameuse histoire de collier de

diamants lancée l'antre jour par le

Free Press.

Le confrère dit que cette infimie u

éré inventée de toutes pièces et qu'il

y à tout lieu decroire à une perfidie

de bien mauvais aloi,

L'Étecteur accuse un député con-

servateur d'avoir été le premier à

jeter dans le public cette fausse nou-

velle, eree

Lord Lansdowne, ancien gouvér-

neur-générai du Canada, sera créé

due de Kerry, à son retour des Indes

où ii est aujourd’hui vice-roi,

Le “ Canada” etla‘’ Gazette”

La Gazette de Montréal! ayant an-

noncé que le Cunada s'était ouverte-

ment déclaré en faveur duparti de

M. Laurier et ayant plaint le chef 1i-

bérai de cette nouvel acquisition,

le Canada répond :

La Gazette peut être certaine d’une
chose : c’est que le Canada ne coû-
tera pas aussi cher 4 M. Laurier que
l'influence nulle de la Gazette a coûté

à Sir John A. Macdonald.

  

LEDIFFEREN D D'OTTAWA

Ce qu'en pense le “Canadien”

Le Canadien parle en ces termes

dela crise d'Ottawa qui préoceupe

tous les journaux :

Ca serait une erreur de croire que
M. Chapleau a démissionné à propos
d’une simple question de portefeuille,
Le différend à des causes très sérieu-
ses, mais qui ne sont peut-être pas
sans remède.
Les insolences du l'Empire et les

menaces déguisées de la Gazette de
Montréal ont contribué pour beau-
coup à là crise actuelle.
L'élément canadien-français dans

pas à être dominé et mis en tutelle
par ses alliés des antres provinces.
D'aprés ce que nous comprenons,

M. Chapleäu n’est pas personneite-
ment en cause dans cette circons-
tance.

Il est trop tôt. en tout cas, pour
porter un jugement final,

rere trees

Li texmpète À Saint-Pierre
de Miquelon

castle

Accidents maritinses

Saint-Pierre de Miquelon, 80.-La
semaine qui vient de s’écouler s été
marqué par une série de tempêtes
des plus violentes. Les navires eri gé-
néral ont beaucoup souffert, parce
quil n'ya pas eu un instant de répit
opuisque le mauvais temps à Com-
meno
On signale une foule d’accidents

maritimes dans le voisinage ; mais le
temps est encors si mauvais qu'il n’a
pas été powible de se procurer des
renseignements plus précis. On ne
parle pas cependant d’accidents de
personnes jusqu'à préseut; mais il
està craindre qu'il n’y en ait eu
beaucoup. Ii est presque im le
que les désastres signalés se soient

uits sans quo personne ait péri.
Les deux premiers navires améri-

ching servant au transport du hareng
sont arrivés À Saint-Pierre, et   (quelle est dictée par 36 de

 

attendent que la tem ne 6

senontpeace 1001obTEALIOS9 vivent; > leur cargaison |

L'Electeur revient ce matin sur|

le parti sonservateur pe consentira tu

  

tre dans le total gue pour un peu
plus de 2070.

Lancement d'unstesmer

Le nouvean croiseur en acler No 10

de la marine des Erats-Unis vient

être lancé avec succès aux chan-

Jers de ln Columbian fron Work, à
Baltimore.
Plus de cing mille personnes ont

assisté à ln cérémonie. Conformé-

ment aux instructions du secrétaire

de la marine, M. Tracy, le nouveau

croiseur à été baptisé Detroit. La

marraine était une fillette de quatre

aus et demi, Florence Molster, fille

du président dela compagnie char-
gée de la construction. .

Le Detroit est un des trois navires

de 2,000 tonnes dontla construction a

été autorisée par le congrès en 1883,

et il a été mis en chantier au mois de

mare 1858. M à 257 pieds de long, 37

pieds de large et un tirant d'eau

moyen de 14} pieds, I devra. avoir
une vitesse de dix-huit nœuds à
l'heure.

   

«
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Un assassin de GHZt any

Un enfant de onze ans, nommé

Alexandre Liberge, habitant chez ses

parents, au Havre, a été tué par un
de ses camarades

Gelui-ci, le nommé Leblanc, inter-

rogé, à ini par avouer que, be LTOU-

vant avec le jeune Liberge près du

canal Vauban, il a, par vengeance, à

1a suite d’une querelle, jeté dans

l’eau son camarade, Mais, conduit

devant le parquet, il est revenu sur

ses premières déclarations et a ra

conté que son camarade s'était noyé

accidentellement et que, effrayé, il
s'était enfui,
On a fait des recherches, jusqu'ici

demeurées infructueuses, pour re.

{trouver le petit cadavre.
 mmre

En traction électrique

Une industrie qui a fais en France
de réels et rapides progrês, est sans
contredit celle de la traction électri-
que ; quelques chifires suffiront à le
détmontrer :
En 1885,il existait 3 chemins de fer

électriques avec 13 voitures ;
En 1886, 5 chemias de fer et 30 voi-
res; ;
in 1867, 7 chemins de fer et 81 voi-

tures 3
En ises, 32, avec 265 voitures ;
En 1889, 104 avec 955 voitures ,
Ein 1890, 126 avec plus de 2,000 voi-

tures ;
En 1801, ilya au moins 325 che-

7,000 moteurs, sur 3,700 kilomètres
de parcours.

La paix européenne
mcm

L'opinion da Jules Simeon

dans une entrevue, qu’il ne croyai

basistar au congrès international
travail, l’empereur

méncers les hostilités en Europe.”

Li France et in Russie +
Paris, 0.10

trey Donska,
port de Bi
port, il a été salué par
dons d'une foule énorme.

¢

croiseur russe
vicht d'arriver
A son entrée dans le

les acclama-

l'amiral, los salute &’
fort ons grande MN

Pi

-
       

  

   

 

; Lerépertoiregénéral de td, marine +
du Burcau Veritas, pour|:

981.024 |
148,025 |

mins de fer avec 4,000. voitures at

Paris, 20.—M. Jules Simon à dit,

pas la guerre probable. * Lorsqueje
suis allé à Berlin, a-t-il ajouté, pour

du
Guillaume m'a

affirmé lui-même qu’il désirait la
paix, Le ton avec lequel il parlait ne
To’a laissé aucun doute sur sa sincé-
xité. Le tsar veut anssi la paix, et la
Ftancé ne sera pas lanationqui com:

Dimi
dams le

Après
ati} eût échangé avéc les forts et let
navire français portant le pavilion deonsoo

  

me

va dapon:

Londres, 80, “octobre,—Les’ dépib-
‘ches du Japon signalent us grand
tremblement detérre à Hiogo. Fon-
bre de personnes ont été tuées obles
dégâts sont très importants. Hioge
est un des plus jolis ports du Japon,

 

  

 

de Cheyeland, la nouvelle suivante :
.lecuré L. Braire de Bt-Joseph

de Toledovient de mourir aubite-
ment. ; ‘

Le 20 courant, aprè avoir assisté à
une soirée donnée au bénéfice de son

église il est entré au presbytère vers

1 heure et en s’assayant dans son fau-
teuil il est tombé mort. 7:
M. Braire sonifrait depuis quelques

jours. d’une maladie de cœur mais

rien né faisant présager une fn aussi
prochaine et subite,

‘ Comme toujours
Nous recommandons fortement 3 nos Jesteurs |

ét au pubfio d'aller visitarie Graun Union, Oet

important, magasin de harde faites est certaine-

ment ce qu'ily à de mieux uns le pnys lant
sous a rapport de In quantité er de lu qualité

que sous celui du bon marché, Ce

Le Grand Union vient de recevoir uno grande
variété. de marchandises d'autonneet d'hiver im-

portées des plus grandes manifaciures eanadien<

nes ét'uméricaines. Parde-eus pour hommes, pat

dessus pour içunes gens et pour cafants, Iabil-
lements de toutez-grandeurs et de (outes quali-
tés Àdes prix excessivement réduits
Nepas oublier nos habillement d'enfants à

T6ets/et nos pantalons pour homues à FL,
Graxo Unies Croraise Co,

15 gdm. 324 rue Sr-Joseph

Bebé se réionit |

Le “Sirop de Chevalier au Brome Codeine’ lui

procurent sommeil doux ei reparatear,il n’agit

pis à Ia 1panidre des préparations d’opiun, it

procurele sommeil en itétruissant les causes de

linsoignie, On où rent partout, Dépôt générat à

la pharmacie LaRue.

  ee ut—

us.
i Chague chose en son temps. La saison

des Affaires est arrives. Les Marchan-

dises se vendent vite. Ne perdez pas un

temps precieirx.

PROSITEZ DU

i

  

 
me RTT =

Syndicat de Québes

Les Messieurs pour us bol Habillement
Un beau Pardessus,

Des Articles do Voiletie,
Des Chaussures,

Des Palieteriss, Ite.

Les Dames pour Costumes confortables

û In Mode et de bon Goat
Les Articles de Toilette.

Les Chapeaux,
Rubans,Fieurs

Et proîtez surtout, Mesdames et Mes-
sieurs, de nus wpodistes et tailleurs pen-
dant qu'ils ont le temps de vous servir au
parfait.
Pensez bien à notre département de

Fournitures de maisons pour vos grands
ménages d'automne.

N'ouhlrez pas que nous sommes sn po-
sition de bien habiller vos enfants
Neus souïmes les humbles serviteurs de

nos pratiques et demandons comme fa-
veur de pouvoir Vous servir à temps

   
   
     

 

GUERIRONT QU SOULAGERONT

| ETAT BILIEUX, HYDROPISIE,

Bins,”ti,
JAUNISSE,*  ACIDITE DE
ERÉSIPELE LEST
HERPES,
GASTRALGIE,
ETOURDISBE

lid bie de wuctiodie récultans du dérange ;

A E, ‘desADGNONS, de PASTOMAC dus iNTEs .
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situé dans l'ile de Hondo.Onsigne" |.
le les mômes désastres à sas, ville |.
importante, également dans Fils
Hondo. ta

À Os compte déjà trois cents.m5Quakea oùcompte déj
. “meremar onanne

* : Mort sabite
Nous recevons de Toledo, diocèse |

DAXS TOUS LES DEPARTEMENTS

907,Tue St-Joseph|

NTS, MALDETET 1

LATE GaPEs|
PAGEAU &BUSSIERE}

SELLE-

Trreirorme

- Tremblementdeterre au
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Pamphlet desoriptif avec tontes lesdiregtio

om
nomet l'adresse à

The WINDSOR Mfg Oo
P, 0. Boite 2060 Montréal P,

na
eur Je Traltpinent, la Diste ote., envoyds

S'adrezanren donnant correctement le

ouveau
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Marchandises d'Automne et d'Hiver
 

Le vaste établissement que nous ve-
nons de faits conatruire à l’ouest dew desx

‘| magasins que nous postédions déjà, est

maintenant ouvert,
 

InvitationSpéciale
 

E PUBLIC est invité À veni
gncs suivantes, qui sont

et états les meaillenres valeurs offertes ;

SATIN NOIR merveilleux,de
Jant $1.15 pour 756 ou le net.
SEALETTESOLE, % pes,seuloment $2.10 ou

OHATR. sole, 48 pes, depuisBAIRJute. 45or, densis 35
, MELTON, 15 pes, seu-

$2.00 n6l,
SEALETTEM

ou $4.7ânet, jusqu’à 4
ETOFFES A ROBES

Tetpent Je vu Hie net.
DRAP noir st couleurs pour costuines, #4 pes,

seulement dde ou 280 net,
ETOFFÉS A ROBES, “Corderep** 44 pes, seu-

lement 3Ée ou 336 net.
ETOFFES A ROBES, de fantaisie très nouvel-

les Ihe die Ze Ue
BAS EN LAINE ECOSSAISE, (meillevre

eut.

qualités) pour enfants à 25 pe, de réduction.
COLLETS DE TOILE, pour dames soulement

10,16 prix ordinaire Lie à 22e.
JERSEYS NOIR, et couleurs pour dames de-

puis 75e, en amontant, reduits de ab à 50 par cent,
DRAPE DE FANTAISLE, pour manteaux Té-

duits deputs 780, en montiit.

On demande une sttoution spfeinie à notre
grande ouverture de nor Etoffes de fantuimie on
atrons, comprepant les
‘huiskerboc
ef melded. lati

 

3]LOVER, FRY & CIE.

Nouveautés pour Robes

blanches et colorées,
Sergez Estamine de 46 pes, noïr et bleu d’un

tisaus et d'une valeur supérieure.

Glover, Fry & Cie

r visiter les fi-
pirbon marché

24 pouces var

3 ; nouvelles couleurs
1 et rgillées en couleurs foncées
à lnpints privitidgideen Europe

CURDED VELVETEEN dans Jes teibtes

Nous pouvuns dire,sans exagération au-
stûne, que notre maison est l'une des plus
belles et des plus grandes du Canada. En
effet, nos trois magasins, pris dans leur
ensemble, contiennent une superficie de

94,000 pieds ; de sorte qu'il y a de l'es-
pace, mais pas trop, pourl'installation de
nos marchandises SE

Notre nouveau magasin mérites oertei-
nement une visite toute spéciale, et nous
invitons tous nos. concitoyens à venir

dl'examiner dans tous.ses détails
Pour éviter l’encombrement ou los

allées et venues desacheteurs d'un maga-

sin & un autre, nous les informons que
notre assortiment est distribué comme

anit : lo premier magasin à l’auest con-
tient les marchandises destinées toutpar-
ticulièrement nux dames ; celui du cen-

Velours de Soie, Velveteens, ete. ete,

Meltons, Cachetnrres; Merinos, Henrietta, ele,

d'Etofes noîres.

 

 

A PARDESSUN

Four Automne et Hiver

 

Venant directement des meil-
|leurss manufactures de France,
let d'Angleterre, dans les meil-
| leurs goûts et qualités. Sous-Vê-
|tements pour automne et hiver,

manufactures.

Gants pour automme et hiver de

la manufacture de Dent & Fow-
nes Bros, Cravates de choix pour

Chemises blanches et

| Collets des meilleures manufac-
tures anglai

des

automne,

meilleures

£38,

morsenr EE

i. VINCENT
Rue de la Fabrique

17 cotobre-—2iu

Capots, Hobes de voitures, ete,

  YWEEDS vanndions,anglais et écossais   

de hit, ete,

soie et de s-oint, Repps, Dainas.

Kugs Emyroe, Ruge Moquette,

MACASIN

taines ef Uravates pour hommes.

     

AVIS

tre renferme les fourrures, les tapis, les.
twesda, les étoffes à manteaux, eto; dang.
cali de l'est, où trouveles hardes faites;
les chaussures, st tout ce qui concerne les
vêtements d'hommes.

Enconnaissant la distribution que nous
avons faite de nos départements, nos pra-
tiques pourront se rondre directement aw

comptoir où leurs affaires les appellerons

et se faire servir avec promptitude,

Nos importations d'automne st d'hiver
ont été faites avec soin et avec goût, et
notre assortiment est. beaucoup plus con-
sidérableet varié que les années passées.
Nous avons en maina les Nouveautés les
plus en vogue actuellement en Europe
et aux Etats-Unis, et toutes nos marchan-
dises sunt réellement remarquables par la
richesse où la qualité, L'acheteur pourrs

s’en convaincreen jetant un simple coug

d'œil sur la courte nomenclature que
nous publions ci-après, 

MACASIN DE L'OUEST
SOIES.—Gros Grain . Lyons, Armure, Royale, Muscotie, Bengaline unie et façonthq

Pongée unie et imprimée, Suruh, Moiré français, Motre antique, Carreanté écoteais, Paluches

ETOFFES POUR ROBES,—Serge-Cuchemire laine, Serge foriée, Ftamina, Carrcautd
Sevssais nine, Beige croied et uni, Drap pour costume, Tweed cheviot, mélangé, uni et fantaiaie,

GARNITURES, ORXNEMEINTE,

ETOFFES NOIRES.-Drap de Paris, Mérinos, Cachemire, Henrictia, Serge fonlée

Ottoman, Drap soleil, Satine, Cachemirette, Cordé de Perse, Drap de crépo et autres variétés

onrÉrass FRANCAIS HT AITCATASS,
; ANDIENNES ETF COTONNADES.—Cratonnes, Toiles, Uitons et Toiles 3 draps et oreils

lers, Tôilés à nappes, Coutile, Cotons vuatés, Cotons à tisser, Flanetles, Flanellettes, Winseys.

CHAPEÉAUX feutre st'peluchepour dames, Rubans, Fleurs, Plumes, ete,
MANTEAUX, Gilets trois-quarts en Peluche, Soulettu et Tweed, Dolmans et Collerattes en

peluche, Collerettes en drap, Gilets brodés, Manteaux ui Uilets doublés an scie et en fourrure.
CHALES, Jerseys, Tmperminbles, Camisoles pour datues, Vorsets, ate.
MANTEAUX ET ROBES DE BAPTEME, Capines, ele.
Pour le Ciergé et les Communautés Religieusca.—Das d'aube, Point pour des aubes,

Glands, Galons, Mirais et Franges d'er, Drap à soutane. Celuturez en soîcet on laine, ote.

MACASIN DU CENTRE
DEPARTEMENT DES FOURRURES,teller ane Bons, Casques, Manehons, Manteuux,

Une grande variété et une quantité considérable de Pelletertes

du premier choix, les plus nouvelles et d'un fini insnrpassable.

SEALETTE de la célèbre Fubrigue Joseph Walker À Suns.
M

Ytofles à manteaux, Étof—es brochées sois et luine, Sergos françaises et anglaises, Drap bleu pour

écoliers, Drap, galons et caoutchouc pour voltarus, Maqueltes, Bordures, Ornements, Descentez

elton Drap de castor, Vénitien Ratine, Président,

CHAPEAUX pour Hommes et enfants, Cuuvrepiede, Couvertures de Inine, Tapis Wilton,

Eruxelles et Tanestry, Tapis timpérial, en coco, union, ete. Rideaux chenille, Brouatelle, Qase de

GARNIT.RES de châs-is, Prétarte, Conclettes de fer Matelas de crin of à ressorts,Lits at
Oreillers de Plummne, Convrepieds eu édrodon, Boluis pour tupis, Rugs en velours et en mouton,

DE LEST
HARDES FAITES. l'amisoles et Culeçons, Bas, Cols, Polgnets, Brelelles, Gants, Mi-

Chnuseures, Ciaques, Fte., Taptaserié,

Z. PAQUET.oo
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que je suis l'agent de M.

 

-Hobez,

Chagug mén
daitultare, N

DR
9

octobre.

pr jour. Mères
fe faire apprendre
‘get Je syutimo de thituge le plas pupulaire

Inveats jusgd’ich, Ouvert te Jour et ’
Cattë école pu sera ouverte que

Sceisbré-—tm,

AUX DAMES
Gratis,jusqu'à nouvel ordre

Vnc modisie qui a inventé un houvean systè-
me pour faire les Foes, a onvert une école do
conture auNo8 rue St-Jean {en hawt)entrée
par 1a rue Colline, suécurenle de son établisse-
ment de Boston, New-York et Moniréil. Dans
céite évste, lérdaiuts apprennent à couper, fu-

Ç framersgars et draper

nstant,

Je sdty.

duns tous les genres,
€ bal, de récoption'atde soirée. Dolmans

Mantenux,ete. Le svstèine entier, énseigné par
Vinvention du meilleur dystèmeo de l'univers,

êra pont épargner des centaines
: Asien pas un

coûter« rien de visiter son fomenx système. Ro-
bes taillées en trois minutes, Aussi uno chance
extraordinaire pour quelques demea d’entrer

dun commercelucratif et de gagnerde#5 à
à c'est maintenant le temps

À vos filles co travail payant.

Il ne vous

JEUDI, tes

Mlle Penley,
Ni 8 rae St-Jéan, (enbaat,
Entrée par la rue Cutlin.

prix chez

Antoine
Marchand et Manufucturie

Je donne avis à mes clients et an public en général
Jos. Gonthier propriétaire

d’une des meilleures Téintureries à la vapeur du Domi-
nion, et que je remplirai toutes les commandes que l’on
voudra bien me confier, avec soins et promptitude, à des
prix très modérés. Ce monsieurse charge aussi de net-
tover les habits, leur rendant leur beauté prémitive.

Encore des JOBS de Chaussures, à vendre à moitié

Les Claques à “grippes” sont maintenantarrivées.

Dassylva
r de Chaussures

No 189, RUE ST-JOSEPH, ST-ROCH
 

A MM. les Marchands de la Campagne
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Dessins uniqu

Nulle Part Ailleurs
Voué fronrerez un assortimentaussi

complet de

iH
Livres pour Enfants

andes Importations
jamais Été montrées
pr ic.
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quantité d'objets de fäntai-
| siedotouteslessortes 7-JOHNE. WALSH |

“ibraire et Papetior
Et Marchand de Matéris] pour Artistes

25, rueSt-Jéan
1er dotobre=3mu
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J. N. CODBOUT & CIE
Ontleplaisir d'annoncer à leurs pratiques et Je: pu-

blic en général qu’ayant décidé de ne plus tenir de HAR-
DES FAITESet Fournitures pour messieurs de vendre
leur stock qui est le fonds de la faillite de Godbout &

Bergeron, à 50 pour cent meilleur marché quele prix or-
dinaire. Le tout sera vendu sans délai, et on ne refuse-
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EDIFICE BANQUE UNION, Québec
La Puissante Compagnie d'Assurance Anglaise

üUARDIAN
“FONDÉE EN 1821

$32.000,000
Cette grande Corporation est administree

par les principaux Directeurs de la
Banque d’Angleterre, savoir:

Chomson Hankey,Eor.
8. Hope Morley, Er. = “| David Powell, Bor.

Augustus Provost, Eor., et autres Capitalistes distingués tels que

   

vi ue

  

 

 

Beaumont W. Lubbook, Bor. Le Très-Hon.G. J. Shaw-Lefobvre,MP
John Hamilton, Bor. +" | Henry John Norman, Bor.
Alban G. H, Gibbs, Ber. 3 John G. Talbot, Ecr. “
John B. Martin, Ecr. Bowland Nevitt Bennett, Bor.
John Hunter, Eer, : 7 Henry Bonham Barter, Ecr,

“ Henry Vigne, Ear.
 

Elle accepte des assurances sur toute sorte de propriétés, meubles ou
immeubles, et règle, sans délai, én payant sur le champ, toutes les réclama-
tions de ges assurés, soit pour dommages partiels, où pour pertes totales
causés par l'incendie.

SUCCURSALE A QUÉBEC

EDIFICE BANQUE UNION
JAS. F. BELLEAU,
AGENT GENERAL D'ASSRUANCES
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Superbe Acquisition

IMMENSE AVANTAGE OFFERT AU PUBLIC

M J i BRGI I vient d'acheter À raison de
He Je Îke JUNE: £10,000, le magnifique stock
de CHAUSSURES de M. J. S. Langlois, 121 rue St-
Joseph, St-Roch.

M. Begin vendra ce stock à grande réduction. C’est donc un bien grand avanta-
ge offert au pubhe qui sans doute, se hatera d'en profiter,

Les gens de la campagne sont tous specialementinvités à siter faire leurs achats
de chaussuresà cet établissement.

Des conditions spéciales seront offertes aux marchands de la campagne

SPECIALITE DE CLAQUES
LES PRIX DEFIENT TOUTE COMPETITION.

Au No 121, rue St-Joseph
A L'ENSEIGNE DE LA GROSSE BOTTE ROUGE

1Zpeptombre~n-o.

 

 

 

 

Demandez à votre Epicier le

BISCUIT CHAMPAGNE
Rieu n'égale su Saveur et son Goût délicat. ! convient à

 

tous les Estomars. Fn vente chez tous les Epiciers

En Gros seulementpar

A. B. DUPUIS
190, RUE ST-PAUL

3 a(éoutactarter et Négoctant de Bisonlts, Confiseries. Chocolats ot Cigares
ae —

GRAND AVANTAGE
©VENTE SANS RESERVE

— D'UN —

FONDS de BANQUEROUTE
VALANT $25,000

Offert 4 53cts dans la Piastre
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  Be Venez faire votre choix

Blais & Lefebvre
- No 11, RUE NOTRE-DAME

 

 

ReductionConsiderable

$14,000
Pelleteries, Rtoffes à Manteanx, Lairiages
"7Neltons, Etoffes & Robes, Eto,

Etant tn dalanes dedoux ends de Bangneroute, que noussnorifions à
SCMMITIE RE
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4 Le Très Hon, John G. Hubbard,M.P

i

BoitedePoste 1097

1 Central d'Assurances de Promidre Classe
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LA CRISE POLITIQUE|
Rutrevue avec M. Abhett

 

| Ottawa, 30—MM. Girouard et Oui-
met, M.P., sont ici. Ila nient oatégo-

| riquemont avoir eu le dessein de re-
cuelllir la suçceasion de M. Ohapleau.
I's se réclament au contraire d'être
de hands partisans du Secrétaire

Tousdeux ont en hier uue ebtre-
vue avec M. Abbott. Ce dernier,
dit-on, cherche à pénétrer le senti-
ment de tous les éputés eur la situa-
‘tion actuelle.
On considére ici comme probable

l'entrée de M. John Wood, député de.
Brockville, et de I'bon, Peter White
dans le ministère.

era

SIR MECTOR LANGEVIN

Les cancans politiques
Le Courrier du Canada dit que

c’est à tort que l’on mêle le nom de
sir Hector Langevinà ce qui se passe
actuellement dans les sphères politi-
ques.

Sir Hector, dit-li, est depuis plu-
sieurs semgines dans sa famille,jouis-
sant avec bonheur d’un repos qu’il
n’a pas connu depuis vingb ans, etk
accordant, pour lemoment,beaucoup
plus d'attention aux événements in-
times de son foyer qu’aux spécula-
tions politiques du jour.

  

Le congrès de Ia Paix

Le Congrès de la Paix s’ouvrira le
5 novembre à Rome, et durera 7jours,
Jusqu'ici 357 députés et sénateurs

italiens ont fait acte d'adhésion. Les
parlements étrangers seront repré-
sentés par60 députés français, 30 dé-
putés anglais, 32 députés autrighiens,
12 députés hongrois, 17 députés alle-
mands, 16 députés suisses, 36 dépu-
tés espagnols, 3 députés portugais, 3
députés norwégiens, 6 députés sué-
dois, 6 députés hollandais, 3 députés
belges, 56 députés roumains, 5 dépu-
tés grecs et 2 députés danois.

mémeetarisonae

Les ECOLES CATHOLIQUES

Ln décision de la Conr Supréme

Comment est venue In euutse

ee

L'ex posé du juge en chef

Ottawa, 3ùü-—On connaît aujour-
d'hui par tout le pays la décision qui
vient d’être rendue par la Cour Su-
prême dans l’affuire des écoles du
Manitoba, Il reste à donner quel-
ques détails sur cette cause excep-
tionnellement importante qui vient.
de recevoir une solution si favorable
pour les catholiques.
La cause soumise devant la Cour

Suprême était celle de Barrett contre
la ville de Winnipeg.
Le juge en chef a déclaré que,

comme ¢'était une cause importante
publique, il avait considéré qu’il ne
fallait pas différer In décision, et il a
de suite donné lecture de son opi-
nion, exposant d'abord la nature de
la procédure soumise à la cour à la
demande d’un catholique romain
pour annuler le règlement de la ville
de Winnipeg qui impose une taxe sur
la propriété tant des protestants que
des catholigues pour les fing des éco-
les publigues. La prétention du de-
mandeur est que l’acte concernant
les écoles publiques du Manitoba,
adopté en 1590, et sur lequel le règle-
ment est basé, intervient dans les
droits et privilèges que les catholi-
ques possédaient en ce qui regarde
leurs écoles à l’époque où le Mani-
toba à été admis dans l'union, et
qu’en conséquenceil était en contra-
vention avecles conditions de l'union
et ultra rires conformément à la sec-
tion 22 de l’acte.
Le juge à dunné ensuite lecture de

l'afidavit de Mer Taché exposant la
position del’église à l'égard de l’édu-
catian, la condition des affaires lors
de l'union et les difficultés qui résul-
teraient si cet acte de l'Amérique
Britannique du Nord ne prohibe que
les droits et privilèges qui ont rap-
port aux écoles sectaires existant par
1a Joi et qu’au Nouveau-Brunswick
les catholiques n'ayant pas le sys.
tème scolaire établi par la loi lors de
la confédération, l’acte des écoles ne
leur avait pas causé de préjudice. I!
a conclu en déclarant que l'appel
était permis et que le règlement de-
vait- être annulé.
Après le juge en chef, MM. les ju-

ges Fournier, Taschereau et Patter-
sont ont lu respectivement leurs no-
tes ct sont arrivés à la même conclu-
sion que le juge en chef.
M, S. H. Blake à plaidé pourle de-

mandeut et M, Martin, ex-procu-
reur-général, du Manitoba, et M.
Gormully out comparu pour la de-
manderesse.
On dit que la cause sera soumise

an conseil privé, mais comme M.
Ureenway à dit récemment qu’il
avait l'intention de rappeler l’acie à
la prochaine session, on pense que
cet appel n’aura pas lieu,

rerrie
LA récolte tes geatus

Winuipeg, 30.—On mande de tou-
tes les parties de la province et des
Territoires que le rendement de la
molsson a 668 extraordinaire, eostte
sonée. A Moosemin, on transporte
environ 1,000 beisseaux de blé au
‘matolhié-par jour et ie. bié No. 2 #'est
vendu jusqu’à 75 cts.

Leu réformes de Guitianme ir

Berlin, 30.—La presse berlinoise
est sérieusement portée à faire oppo-

 

certälus faits immoraux qui se pas-
sept daus tn capitale de l’empire.
D'après la presse, ce décret encoura-
geralt une nouvellaintervention tou-
chant la liberté individuellé-—inter-
vention officielle qui pase beaucoup
A toute Allemagne.
Berlin est déjà si complétement à

la merci de la police qu'il faut, par
exemple, une permission, longue,
plélne de phrases et revétue du ca.
chet officiel pour qu’une bonne d’en-
fants puisseétre autorisée à prome-
net, au part, un bébé dans une petite

Oe que peut le spleen sur. los gata.
res jor mieux trempées |
Un chirurgien-major, d’une voix

laraentable, un de ses confrères :
~Tout m’ennuie… Je t’al même

plus de plaisir À couper uns jambe!

Un eyatème corrèmapu: qu'il suit politiqte où
qu'il te rapporté au corps hümade hé péni faire
watreuent que de cerner ii préjadiée à roux gui
tn vont attélnte. Marnikir dé renforcer lé système

1 wa moyentuRraréuekficodBitters bt ive dèten- | memontsteis eus bite, érepontie, CHaitipation,

 

ndetion
un 3
élevé, en coura de construction dans.

| le vieux quartier arabe, s’est effan-

| qui régnait en ce 1goment.

écret de l'empereur Quil- |
{Mame concernant la suppression de

Cataaisanpheen
——

35 miotimes

Sot or

‘Funisie

accident. Un mur.très

Lempête
Une mui-

son arabe à étéeusevalle sous les dé-
combres. Îl avait .
son trente-cing rsounes qui ve-
naient d'assister

à

un maiage. Le
mur est tombé avec nue tofs in-
erovable et lu malson à été ©étruate
de fond ex comble. Lemur é
par les eaux à la auite des v
Orages qui ontéclatés ici, il y a quelÿ
ques jours, ;

On'croit que toutes les Lerssonnes
qui se trouvaient dans la maigon ont
péri. Les ouvriers empl au dé-
laiement ont déjà tronvé dix-huit

cadavres.
On a fini liés travaux du déblaie-

ment des déoombres ; ils ont duré
vingt-quatre heures, Tons les cada-

-âré tout

à

coup, pendant la

Ÿ-vres retrouvés sont ceux de femmes
ot de jeunes filles. Toutes les victi-
mes revenaient d’'un mariage et s'§-

| taient réfugiées près du mur fatal
pour se mettre à l'abri de l’orage qui
éclatait en ce moment.

Le tarif douanier en France
cme

Le libre échange

Paris, 30.—On fait ube forte oppo-
Fsition à la proposition du gouverne-
ment portant que l’on accorderait
des réductionssur le tarif, pendant
un an, aux pays qui ont des traités
de commerce avec la France. Les
protectionnistes prétendent quece
projet est contraire aux intentions
économiques de. la chambre des dé-
putés et produira des fluctuations
dans le commerce qui porteront
préjudice aux intérêts du trésor pu-
blic.
D'un autre côté, les libre-éc hans

gistes sont enchantés de la proposi-
tion du gouvernement et soutiennent
qu’en agissant ainsi ce dernier recon-
naît la nécessité de fixer les relu-
tions commerciales avec les puissau-
ces étrangères et de conclure des
conventions.
La Liberté, journal partisan du

libre-échange, dit qu’aneun pays ne
désire voir la France réclamer le
maintien du statu quo pour son pro-
pre avantage, on Vue d’lunposer en-
suite des conditions qui paraltrait

 

| TuIineuses pour lee puissances étran-
gères, Ce journal insiste sur ee point
que le gouvernement ferait inieux
d'éviter unedéfaite morale en pro-
longeant jusqu’en 1583 les traités
existants et sauver ainsi le pays
d'une crise industrielle, commerciale
et financiére,

eee meme

Mntinerie dans l'Armée naciaise

Londres, 30.—Le Truth a produit
une vive sensation dans les cercles
militaires 6: parmi le public en an-
nonçant que les grenadiers de la
arde s’étaient de nouveau mutinés.
es officiers y attachent une grande
importance, en raison des trois pre.
cédentes mutineries.
Cette dernière émeute provient

des plaintes que les grenadiers de la
garde du 3e bataillon ontfait enten-
dre au sujet de la mauvaise qualité
et de l'insuffisance de la nourriture.
Le 3c bataillon est en ce mument à
Windsor, où son principal service
est de monter la garde au ch:
L'émeute a éclaté surtout à cau &
rations tout À fait insuffisantes ct
avariées qu'on a servies aux =oldais
le 14 octobre dernier.
Lorsque le lieutenant Cotton, dant

le service est d’inspecter les dit
rents mess an moment des repas.

  

  

soldats se sont plaints de la nourri-
ture. Le lieutenent à examiné les ati

et, a voulu forcer les grenadiers à
les manger.

diers, au lieu de les manger, ontjeté
leurs aliments, par les fenêtres, «luns
la cour de la caserne. L’officier a fair
son rapport et les soldats de Ia ire
coräpagnie où le fait s’était passé vat
été consignés une journée, tandie que
les caporaux ont été arrêtés et mis en

 

quête sur cette mutineris.
Les ofliciers des grenadiers de lu

garde reconnaissent Pexac itude du
fait qu’il y à eu une émeute parmi les

pas d'importance.

Nouvelles religienses

Les Quarante Heures auront tien
au Collège de Lévis, le ler noveum
bre ; à Charlesbourg le 3; à St-C
les le 5; à Ste-Anne de Beanpréle t.
--M, l'abbé Villenenve, ancien curé

de St-Victor de Tring, a fixé sa rési-
dence à Charlesbourg.
—lLa cause des” marguillers démis-

sionnaitres, de Notre-Dame de Mont-
réal, a été plaidée et prise en déli
béré. Le jugement portera simple-
ment sur les deux points suivants :

1, S'il faut, sous peine de nullité,
mentionner, dans l’annonce faite au
prône, l'objet d'une assemblée de fa-
briciens, convoqués pour accepter ou

par le fait, ancien marguiiler.

anniversaire
Oblats dans le. pays. Ges fêtes au-
ront lieu tes 7.8et9 décembre pro-
chain, à Péglise St-Pierre.

 

Contrèbande

Une voiture contenant du whisky
de contrebande à Été saisie hier rue
St-Paul. La cargaison de lg voiture
et le cheval ont été conduits à la
douane. : ’

   Avis aux faders du cigare Plug-Hnt

La qualité deen oigare en a sugmonidla vonte
an-del} donè$plusardentés cspérinées,
Nous daintiendront-toujours le qualité de cez-

te murque el shin de protégériesconsommmteurs,
uussi bien "ue nous-Mêmer, contrales mavehands
sans sore pile quivendont des cigaresdo marmues

inférienres-eitante-Meant nésCréaart-Poua-Har
Nous avons mis sur choque cigave dne Baxok

Prué-Hatitudun n'est vécitable a'il n'snest mu-

LeGrottes & Cie. Montréal.
Cet avis n°étt pas denné comme réclame, mais

pour que lès fumenrs qui ont l’hnbitude de fu-
mernotre CroantPLo0-Harecienteettrinrd'ob-
venir oo qu’ils dewadent,

- RutreQuébecct Mentrént
‘Nous remarquons que depuis quel-

gue Someanriouty il cefatun
change considérable de légumes ete,

entre Montréal et Québec par voie
des bateaux de la compagnie du
Richelieu. Hier le bateau de Mont-
réalest Arrivé avec à pet pis 1,000
barils d'oignons. D'un autre oôté, les
bateaux transportent de Québec À
Montréal une quantité énorme de
marchandises.
Vu le temps favorable dont nous

Jouissons, nous espérons que In navi-
gation durera encore uh mols.

t'que tes ooh, es d'assurances
soccidens aus : Fauqu'an8 novem!

EERE

‘Fupis, 30-11 eat arrivé iel hier soir

dans cette nad.

Ladné|

   

     
  

Lg

entré à la caserne des grenadiers, les : |

Mais, au grand mécons
tentement du lieutenant, les grens- ;

prison pendant qu'on ferait une en |

soldats, mais ils refusent de donner
des détails et disent que l'affaire n'a;

refuser une démission de marguiller; |
et 2e, si un margutiler du dance d'œu- ;
vre qui donue ga démission, devient, :

Les catholiques de la partie Est‘
dela ville de Montréal se disposent à
célébrer avec pompele cinquañtième '

a6 Varrivée des Pères

  

  
      

D'AUTOMNE

Gants et Bas de Oschemiro
Volvetaens,

Garnitures en Imitation

- d'Astrakan

Nous offrons maintenant pour le Conimer-

ce d'Automne un grand assortiment de Nar-

chandises Kouvelles, achetées au plas bas

prix possible, pour de l’argent comptant, et

que nous vendrons à bon marche,

 

 

 

Nous ne tenons aucune marchan-
dise commune, parcaque notre but «
toujours été de fournir à nos clients,
des marchandises donnant pleine et
entèire satisfaction.

 

TERME DE VENTE

Strictement comptant

AANTS EMCARTIMERE—Noir pour dames,
ainsi que doublés en luive, bouts de doigts on
Kids et bours de doigts en rashivere double 24e,

35e, 40 Se, En laine
he, vie,

 

        die. Eu laine fine, 32
* 40e, Pour demoiselles

gurçons 21e, 43, 26.
i 1 tx célèbre murque ‘“Lonis”

chaque verge et garantit
Te,0, Hiv er dis plus
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A VENDRE
# inagutfique feyre, TOUS en énitup. -
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Logement à louer
Au Not, rue des Conunirsui
logement dde quaîre appart

r closer. Pos sn immedinte,
à HENAULT, vd rue Sr3
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§ mel, N }
tout rations modernes.

te,Possession frmiuédis
D F'adresserau Dr AUGUSTE HAMEL. où à
Lnbroque & Bélanger, Notaires. l$ rue Busde,
Saute Ville, ler oetalire--n-0

Maison à vendre
LA MAISON de feu Gervais Emond,

if coin dos gues do Ueglive et ste-Ilélé-

   
 

x ne, 5{-Raeh,
s'adresser à JF0, TOUSTGNANT, Avarat,

‘rue Ste-Auve, Îlaste-Ville, ou à LeLeclerc,
| uotaire, rue St-Juseph. 1 oct—Js,

A VENDRE

Mine d'’Amiante à Thetford
Les mines d'atoiante de Tuéifur] sant recon-

pus vommue les metlleuresveine Targenr d'un

 

  

  

prince, © Mineest maintomant én bpération.
S'adtes<er par lettre ‘‘Autante’”” bureau de

OR sept--tto.
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Professeur d'Orgne, de Fiano et de Chant
Méthodedu Conservatoire, Paris

ME LYNCH PESTGARANTIR UN ES-
à Ieignemont,de NH Classe 2s prix

odgrés e vurnir de hautes références.
"po Dondittons spécluiés pour les classes.

No *, rue Ste-Ursule
Au-dessus du magusin de MM. &Rernerd, Fils

Gie* foctobre-i in

Ch.Verge,ir
Donteur en médetine de Laval, ex-élèvs de

Pousti et Bawdton à boureine-Pasgal (Paris), de
Targier ot Tissier & lo Shige d'accouche-

orfhCona. Polreilaique de Na Wylis où de relinique de New-
FkTELEPHONE oa,

©

ee do
58, RUE STE-URSULE

N.-B,—Ledantour,tout en fuisant de la mé-
desine générale W'otcupers spécialement des
matudise des foramenet dés aoovuchements.

EURES B CONSULTATION,«8 39.30 brs
& M ; à 5 fa PU 5 7 ad wpm
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Ecoles Grataites du Soir
Lenparmonnée qui désirent suivre les of

du soir sont pride de se frire inserite, à une
svuüivantes: des Frères St-Snuveut, à Ÿt-

ch, à St-Jean-Haptiste, étmaie-Laval, No-
irsDomege de ln Garde, dés rues Champlin ot

piterie,
‘inscription commencers MARDT, te 97 du
rant el ds contin tous let soirs, tedimua-

ns excenté, jusqu’à lundi, 10 2 novembre ins
Se ; 

    

7 Un nuenitique logement. comprenant 1
i appar nts, venant d'être peinturé |
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Possession rm
|

Rivux &

Is, Ancien 8ldve |

Mouressout dù 1.30 àMentoe duoute. 7
: ayTERN, +

fo ep ARREEININAp

Immense
  

COGNAC BEANIRERS7.5, $8.30, $10.50.

31240 In enlare.PETTY =
pors 1e, Extra fins IX.

VERTS 129 In hoîte.

TELEPHONE 246

29 Gat.…—Ifsem,

RESEEET

 

Liquidationgénérale deMarchandises Françaises«
meilleures maîsons, vendues sans aucune réserve à
p. ©, au-dessous des PRIX COURANTS.

Ving, Liqueurs, Cognacs, Conserves, Huile d'olive, FromageGruyère
: 2 Roquefort, Moutardefrancaise, Be >+
Ÿ Bureaux,ou gallon, $1.00, $1.25, 1.9.

; Bordoau x, par douzaine 92.60
DUBNE dotask, £3.00 et £3.50 (odtes) 1957 $4.00,

- BOURGOGNE Pommard, Volnar. Beaane 54,04
BOURGOGNE,Mousseux, $12.00 la caisse,

BAUTRBNE 84,00, 45.00, $7.50.
COGNAC VIEUX,au gallon $4.00. ;

VIEILLE FINE CHAMPAGNE, 1ans de fut, $7.80 © 4

 

      
Reductio

 

FINE CHAMPAGNE LACAUX 812, 815 et #16 la €
CONSEMVHES

$12,00 (a exisse,
OMAHPIGNONS13e tu boîte, Extra fins He.

HARTCODE VERTE, extra fins, Be in boîte.
JRICOTS FLAGEOLETS, 18¢ 1 boîte.

STUILE A’OLIVE, MOUTARDE, OLIVES,
ANCHOIS, Sardine à l'huile, Vermaioell

MACARONI, FOIES URAS,

nd strictement pour Argent Comptant d'ici au ler Decembre prochain

ED. ROUMILHA
17 et 19, rue St-Jean , Quebec

 

GROS ET DET

PRIX REDUITS POUR LE COMMERCE.

 

Plus de larmes
 

   

      

     

 

    
  

 

   
   

  

Cenx qui, jnequ’ici ont
4, été sous le coup d'une gran-

de souffrance ont dl verser
beauconp de laruwes, en

¢ Gunstatant que malgré tou-
tela bonne volunté qu’on

te à enrayer les progrè
la maladie.
leg

 

GUE qui aves
aral‘être fra 0   

Hees HE,
vous guérir

ent st VOMS

Oo ue sant

  

lue A
vomplètemen
loxés. Quel | PP. RACIOOR

No 25, rue StJosenh
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SPECIFIQUE ÂuTUASTHMATIQUE

i

i
]

 

du Dr NEY

Pour le sonlagemeut
etla guérison de
I'asthme, de la

Bronchite,
du Catarrhe, du

Croup, etc.
Après vac axpérience de nombre d'années chef

fine touls de porsonnes, le SPÉCIFIQUES DU
Da NEY ost offurt au pnblic eu toute confiance
Les mérites de cetts oxcellente préparation sont
aitsstéa par de NOHBREUX TÉMOIUNAGER, Fanta

us nu donnous que quelques GXtracé
cor attestations,

  

 

auT À. Boire, de PF Hopital GénéralLa Rav.
do St-Boniface, Manitoba, dit
#1. Quant a Def

. tosthwmatigue, je ore
met. S'il ne guérit pas
fuiliblement

Bt-Bouitace, 8 juin 4

Le Dr G. Desrosicra êr
* J'at fait usage du

II MATIQUE DE

de votre Spioifique Ane
i dé qu'il gra

5, Ÿf sotdage at

    

  
    

   

  
       

 

   

7 pid NE*
d voie ques tre bon su

cnrs particulidrament grate d.
sonné d'un vieillard de T2 ang, wethmatiqus in-

viteré deprids 12 0 hans Cet hom sit tel
tement mal, qu'il rraîgnait la i
lui fis aspirer la fumée du SP
PTASTHMATPIQUE DU Dr

du respiration reprit son cour tiny Lyou

de rela plusieurs semair ft, d'uyccare gic

J'en sais, su santé à êté excellente depuis ceîts

Époque, Je nat done qu'a sue louer de l'usage

de vatte ravellente préparation.
DESLOSIERS, M D.

Yletaugxif ot

   

  

 

Bt Fä&lix du Valois, 7

Vendu partone les pharmaciens où boîtes de
to et wb ds Fay, ;

di" Franco par da mullesur réception da prix

SEUR, FROPRIETAIRE

be ROBITAILLE, Phar
FOYLE, bw

Loterie Hexicaine
i 7

aciert

oerStes,

Ape Cetre magnifique maison cituée rue Ha-
> . - le. puurvnes de ! Pavillon Moresque, ville du Mexico, où is

tirage # lieu

Bevericeveia Pertica
| Au Profit do la Charité Publique

| ETARLÉE EN 1578 DANS LA

(VILLE DE MENXTCO
! Cest la séule Loterie protégée parle Gou-

! vernement National à Mexique
| Et nu aucunrapport aves Maung AULTE COMPE-
| guié faisant usage du même nuin,

|

|

 

{Le prochain Tirage Mensuel
: AURA LIFT AY

| Favitlon Moresgue de Mexica

(JEUDI, 5 NOVEMBRE
| LE PRIX CAPITAL EST DR
{ PIQUE 5e . a

| S60,000,00
En vertu dea conditions da contrat, la compas

gnie doit déposer la some de tous les prix
qu'elle offre avantla vento-des billets et réceroir.

| chquite la permission officislle qui suit
Cracimicat =e vertifle parle présent que la

Banque de London et Mexico à en dépôt les
fonds nécesssires pour garantir ja paiement de
tous les prix offerts par la Lotérie de Hienfai-
rance Putiique .

APOLINAR CASTILTO,
Procureut.

De plus, In com spnie est requise de distri
buer 55 pour dentde fi valenr de tous les billets
en prix se qui 8st in Hombre bégucoup plus
grand que celui donnd par n'itaporté quelle sue
tre Loterie

50,007 Hillets & $4.00. $320,000

Prix du billet. Argent amiéricaite

ENTIER, $b. DEML 52. QUART. Rt
LIBYE DES FBLE

1 Prix Capian omtal de 1PIE
4 Pris Capitol de PapaLEE !
3 ix Capitalde JOD. uni iéeuusre 30.000
1 Grand Prix de Baas À
à Prado. AL Sow

ve Vorbis as iuen ns GS
ALeve. 400
Feasa aes EN" 10,000

aananas jun
senda Srna beeen ”

: PHIX APPROXIMATÈFS

1x de $40, environ $50.00 on prix.
10 Por de $C:environ “Bota on pris

x

 

p Prix de di,onvirou 19.000 en prix.
ToTutminenx de $29 0 oa bik: 15.90

) ; Prixs'éterast à ë $175,500
Tous fox prinwnt} % Kints-th;

arbont asmdrictine. IEsuxRutsa

Remise par lettre ofdinaire, contenant -
Yoo Mand &Arwen outed les com-

o \ettre doitétre invariablemen:
Adresses ES .“ U.MARIETTE,

x té
ins jes d' Express, vu dieden:Yorn Exchange

var Tout
anrecistt 

   

uit pu y apporter, Lascien-
ce s'est trouvée luspniis a !

Séchez vos

rage de vous les i
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1. PICOT, Paris, SEUL PROPRIET

LESSIVE

PHENI.
  

   

    

MOINS

COUTEUS

MEILLEUR

je PLUS

Commo
Li ; ’ que
tous !as articles conm
pourlavage et nettoyar

tnvente partout chez les Épiciers ut Drogulstes

USINE À MONTREAL.

EVANS AND SONS. SEULS AGENT

5 %

 

Huot & Langevi

CHATS d'HIVE      
i

i} pour hive
voulons attire

= pratiques ef J.
Pu , ;
fattening de ne
Ppabdie say gus JU
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LE FOULE /Foaven)

HAT ET MOYTTOMNXE

(ETOFFE TRDANDAISE

(TV HEDE AlN O

Np SEALS 2 CANADIEN |

th 4 COUPONS d'Etoffrsa

tes du Laine endom-

L Verges à 215 vergpes, vendus à

ings et Luina-

FU)
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Debentures de la Cité de Québec

Depui quelques 1voiz ban Hombre de persons
nes ayant cémoigné le désir du se procurer des
jébertures de In Cité le le Digs de Québec, leur
demande à Até prisb en sérieuse cousidération

# décidé de meitre à ln disposition des
; RR CANADIENS ube partie des dé-
bentures maintenant à vendre, ‘
En, consèque + AVIS ET PAR LE PRE.

SENT DUNNE que partie des débentures de la
Cité de Québee “os conformément aux actes
45 Vier, Ch, 108, - Viet, Ch. 78 01 53 Viet. Ch.
G$, serunt vendues, AU PAFR, aux personnes
qui en forurt bi devende d'ivi au mois de to
vembre.
Ces débontures portent 41% d'inférét par an-

née. L'intérêt est payable toux les six mois au
bureau du ‘Trésorier de Ia Cité, loa premiers
ones de janvier et de imiller, féfies font rache-
tables dans DIX, QUINZE et INGE ANS.
» utres informations promiptement don-

le suussigué à son bureau, Hôtel-de-

Cd, Le LAFRANCE
Trésorier de Ta Cité.

 

  
  

 

   
   

  

  

 

14 ontolire—Im,

=t-l.con
Un autre Temoignage important

Québec, 2 septombre1884.
ns N. RCE, x ;

MusN LAON del'Eau St-Léon, Québec
Madame
Jai un grand plaisir à certifter Jo parfait obs

tablissement de mon santé dont je jouis maintes
nant, souffrant le martrrede ia Dyspapsie, tout
disparat après avoir fait nshge pendant trois
Sols de votre célèbre HAUST-LEON. d'Al fait
usage de cutie Eau, sens adeun autre re et
‘attribus ma guérison au bénéfice del’ Ste
ou * J'aiPhoungued'être. ” ur

otre abéissant sertitéur,
GEO. A. MARCEAU,

Cette Kan viviflants ao wr vente en gros et 68 |
détail, pat ph

Mme N. Laforce
En face du Palais Cardinalios

Huitres! Huitres!:

 

  

 

 

 

ENCROS ET EN DETAIL

pejson
Rue Dawe, Basse.

; verte, à l'asstidté, ei shupuioto
dati Aionde olientn, été, ex ; ;
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©ANNONCESNOUVELLES
C7 Censte du seiy-Oevele do In salto,

SC Bnosh par Ac J, Maxham & Cie:
“ Fmamense réduction.—Éd. Bourithes.

© Bocan par F, AIL St-Laurent,
> Fapis--D, Drolet,

PE

Le ‘“ Chronicle ” et M Chapieau

Le Morning Chronicle fait chorus
‘Avec les journaux d'Ontario dans
leur campagne contre l'honorable M.
Chapleau. .
La gazette anglaise va juaqu’à pré-

“tendre que Sir John Macdonald n’a-
vaitjamais reposé une grande con-
flance dans le député de Terrebonne
et qu’il avait toujours refusé de lui
accorder une promotion.
La Justice reproduit ces observa-

tions du Chronicle tout en les trou-
vant fort étranges de la part d'un
journalconservateur, Elle se deman-
de, par la même occasion, s’il appar-
tient bien aux journaux CONSOrvA-
teurs de vilipender les hommes aux-
quels ils doivent le pouvoirà Ottawa.

Y aurait-il seulement, ajoute la
Justice,un gouvernement Abbott au-
jourd'hui si M, Chapleau n'avait pas
été encore ministre aux dernières
flections générales ?

EE

A un correspondant de journal, sir
A. P. Caron a dit que la rumeur qui a
cireulé au sujet de prochaines élec-
tions générales était de pure fan-

taisie.

L’'AFFAIRE DUCOLLIER

 

 
 

 

Une explication

La Justice explique en quelques
lignes l'affaire ducollier de diamants:

TA est vrai que M. Pacaud a offert
un riche cadeau, sous forme de collier
à Madame Angers,lors de son ma-
riage il y à deux ans. Mais {1 est faux
gue ce présent ait été payé avec l'ar-
gent provenant de la transaction
Armstrong. Le paiement à été bien
antérieur et ne pouvait être de cet
argent.
On nous affirme que M. Pacaud

s’est mis à la disposition de M. Cas-
grain pour établir ces faits sous ser-
ment, mais que la commission n'a
pas cru devoir, pour le moment, in-
troduire cet élément étranger 4 la
question principale.

Leerire -

Deux compères

Robert MeGreevy et ©. E. Murphy,

Ottawa, 30.--Le correspondant de
l’Empère dit que lon a reçu la nou-
velle que Roburt MoGreevy était
rendu à Mattawaumkey. Maine. On
pe sait pas si U. E. Murphy est avec
jui. PR

Les millionnaires

Unjournal américain prétend qu'il
y a 30,600 millionnaires uux Etats-
nis.
La ville de

compte 1,000.
I

Chronique locale

New-York seule en

Persennel

M. Tarte, M. P.est
Montréal.

de retour de

L'aquedue

Hier soir, il y a eu une fuite dansle
tuyau de l’aqueduac et l'eau a été ar-
rêtée dans certains quartiers de la
ville, L'accident n été réparé et
Peau est maintenant distribuée com-
me à l'ordinaire.

Soeisté St-Fenu-Baptisie

M, Apollinaire Corriveau, avocat
de cette ville, n été (lu hier soir pré-
sident de la société St-Jean-Baptiste
de Bi-Sanveur, de Québce.

Conseil de ville

Séance du conseil de ville ce soir à
Bheures. Il sera question du règle-
went de la Traverse, des amende-
ments à la charte de la cité recom-
man lant de demander à la législa-
ture ls pouvoir d’emprunter $10,000
pour divers objets, de la vaccination
aux frais du cureau de santé et enfin
du règlement de la cité permettant
aux Sœurs dela Charité de construire
sur la ligne générale, côté ouest de la
rue des Cilacis.

Feu Ferdinand Delile

Les funérailles de feu Ferdinand
Delile ont eu lieu cet aprés-midi 2
Québec. Aprds un libera chanté a 1’6-
lise du faubourg St. Jean-Baptiste,
e convoi s’est mis en marche Vers

le port, d’où nn bateau transportera
1e corps au Cap Santé, où auront lien
le service funêbre et l’inhumation
demain matin.
Faisaient partie du cortège. fanè-

bre les hommes de la police munici-
pale,les pompiers, le corbillard, les
‘parents, les conseillers municipaux
€t un grand nombre d'amis.

Les Livres des Connolly

Ladécision du juge Caron qui de-
:*Yait être donnée.ce matin relative-

“ ment aux livres des Connolly a dû
êtreremise à plus tard parce que

+ honorable juge était ce matin sur le
“-banede la cour de Revision.

Demain matin, des jugements se-
ront rendus en cette cour; voilà pour-
quoi, M, le juge Caron ne décidera
pes avant lundi de la possession des
fameux livres,

i . Municipal

>< ‘Parsuite deia mortde l’échevin
Delisle, une vacance est créée au
Conseil Municipal pour le quartier
"Montoalm, Quelques citoyens du
quartier font en. ce moment signer
“ane réquisition priant M. Louis Bilo-

- deau dèse porter candidat. Le pu-
blic verrait avec plaisir la rentrée de
M. Bilodeau dansle Conseil et nous
ng ns. fortement les eontribua.
Vies Àsigner cette réquisition.
Les élections générales pour toute
; ville autout lien su mois de

‘tones de M. Ed. Roumllhae, mar.
chänd de vins, publide dans une au
tte colonne. Ce monsieur a décidé de
faire une liquidation générale de ses

“Yaurchandises françaises et de vendre
1s tout à réduction. En consultant
notre annonce on nverra en détail 1ce

ue contient cet mois Une
plus populaires de la v o.”

suPaitor ueaps de la tensive Phenix of tous vos
Meta de couleurs front epmone ments, (emt
ah-abticlt merveilivnx pour r ef-héttoyer ub

 

dus reférons nos lecteurs à Pan |'
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Commission Royale
M Moreier corrigequelques erreurs

| Témoignagede M. Thon
M à appris depuis le contrat que
Pacaud devait recevoirpaie-

ment de ses services

Vingt-cinquième séance

VENDREDI, 81 octobre.

Les Gommissaires montent sur le
banc quelques minutes après 10 hrs.
L’hon. M. Mercier entre dans la

boîte et déclare qu’ila commis une
couple de petites erreurs dans son
témoignage d’hier. ;
I a dit par exemple qu’il n’avait

pas vu l’hon. M. Robidoux depuis
qu’il est rendu chez lui à Ste-Foye.
n lui a fait rappeler way a eu une

séance du conseil. Puis M. Mercier
déclare que M. Laurier n’était pas
chez lui lorsqu'il à signé les blancs-
seing.
Quant au chèque de $3,500 à la

Caisse d'Economie, M. Mercier avait
déclaré hier qu’il devait avoir des
fonds en banque À ce temps-là Il ap-
prend qu’il n’y en avait pas suffisam-
ment. route ois, 11 existe entre la
Caisse d'Epargnes et lui une entente
par laquelle la banque accepte ses
chèques quand même il y a un
découvert. Quelques jours après, et
avant mon départ, M. Mercier a dé-
posé une somme suffisante pour cou-
vrir le déficit.
M. Marcoux, de la Caisse d’Econo-

mie de N.-D. de Québec, Haute- Ville,
est interrogé de nouveau, .
M. Casgrain lui demande si M.

Mercier avait, le 5 mars, assez de
fonds à cette banque pour couvrir le
chèque de $3,500, Le témoin répond
que non, qu’il y à eu découvert et
qu'il a été pour cela obligé de mettre
ses initiales sur les chèques.
M. Casgrain vert savoir quel a été

le montant de ce d: 0 verti.
M, Béique fait objecrion, et la Com-

mission dit qu’elle ne voit pas que ce
moyen soit la manière propre d’arri-
ver à prouver que les chèques de M.
Mercier auraient été tirés sur les con-
tingents.
Le témoin dit que le 11 mars il ya

eu des dépôts de faits pour M. Mer-
cier, son salaire de chaque mois, ct
que le bordereau était signé À. L.
M. le juge Jetté.— Pouvez-vous pré-

ciser la date des dépôts faits pour M.
Mercier.
Le témoin.—les initiales me pa-

raissent être A. L., c’est-à-dire les
initiales d’un employé du premier-
ininistre ; je n’ai pas remarqué autre

| chose hier en faisant les recherches
:que la Commission m'a commandé
de faire.
M. Béique s'élève contre les tenta-

i tives indiscrètes qui se font.
M. Casgrain dit qu’il est très inté-

ressantde savoir que l’argent déposé
au crédit de M, Mercier ne lui appar-
tenait pas, mais à M. Pacaud ou à
d’autres.
En réponse à M. Amyot, le témoin

dit que le dépôt pour couvrir le défi-
ficit a été fait d’une manière régu-
lière vers le 11 mars, comme cela
avait eu lieu pour tous les autres dé-
pôts antérieurs. Quelquefois M. Mer-
cier donnait des chèques sans balan-
cer ses comptes At sans qu’il y eut des
fonds pour couvrir tout le montant.
Mais il nous disait: “‘ Acquittez ces
chèques, et je vous paierai aussitôt.”
C'est ce qu’il a toujours fait. Quand
il y avait découvert, il faisait immé-
diatement les dépôts voulus.
Le président de la Commission dé-

clare suspendre pour le moment les
transquestions de M, Casgrain.
M. Thom continue son témoignage.

11 parle tellement bas que les repur-
ters ont toutes les misères du monde
à saisir le fil de son histoire, Il expli-
que les arrangements qui ont été
faits entre l'ancienne compagnie du
chemin de fer de la Baie des Che-
leurs et la nouvelle compagnie,
Celle-ci a acquis la possession du
chemin vers le 13 mai. Ils ont payé
$175,008 à M. Armstrong pour obtenir
cette possession,

11 a vu le contrat entre M. Arms-
trong et la compagnie, et il déclare
qu’il ne pouvait obtenir possession
sans une poursuite judiciaire.
D savait que M. Macfarlane avait

un sous-contrat avec M. Armstrong
et qu’il avait la possession du che-
min comme garantie.

Il espérait rembourser M. Macfar-
lane en lui payaut sa réclamation.
HU n’y avait plus que $31,000 de subsi-
des de dus.

T1 a appris que M. Armstrong avait
promis une somme à M. Pacçand
| après le contrat, pas avant.
iM. Thom lit une lettre du 29 juin
! écrite par lui demandant que le dé-
|partement du trésor soit requis de
mettre à la disposition de M. J. C.
Langelier l’argent nécessaire pour le
paiement des réclamations qui n'a-
vaient pas encore été liquidées.ll pro-
duitaussi des lettres écrites pour de-
mander la balance des subsides non
payées entre les mains de M. Lan-
gelier, commissaire. C’est M. J.C.
Langelier qui lui a montré la récla-
mation de M, Armstrong au parle-
ment. Il n’a pas lu en entier le certi-
ficat de M. Light au suiet de la récla-
mation Armstrong ; il a Vu le chiffre
et, pour lui, c’était assez pour l’en-
gager Apayer. Quant aux réclama-
tions, un acte de subrogation est dans
les mains de M. J. OC. Langelier.
M. le juge Davidson rappelle au

témoin son témoignage devant le sé-
nat où il décare gue M. Armstrong
lui a dit que M. Pacaud intervenait
entre lui et legouvernement. M. Thom
se rappelle avoir entendu cels, mais
il nie avoir eu connaissance d’aucun
paiement 3 M. Pacaud;
La compagnie espère terminer les

80 milles du chemin en juin prochain
et compléter les 100 milles en août.
Lors des négociations au départe-

ment des travaux publies on luia
montré une liste de réclamations de
$40,000, mais lenom deM, Armstrong
ne s’y trouvait pas.
Si compagnie n’avait payé que

$25,00ÿ pour régler la réclamation de
M. Armstrong au lieu de $175,000
nous aurions eu évidemment $160,000
de plus pour construire le ehemin,
Le témoin 8 compris que l¢ mon.

tant payé à M. Armstrong ne repré.
sentait pas seulefhent sès réclama-
tions mais aussi su botine volonté et
sa position dans la compag nie.

. Hall ini demande de produire
quelquesdocuments importants, mais

dit qu’Îls sont en possession de M.
J.C, Langelier. ov

Ti dit que Cooper, Fairbairn & Cle
svaient des débantures du chemin de
la Baie des Chaleurs pour dE 000,

uébec,
e

 
Pendant les négociations à
les actionnaires de la compa
n’ont rien payé; c'est lai qui les a
tous qualifiés. Len actions de l’an-
enne compagnicon rensférées,

mais il ne pourrait pas dire la date
de leur acceptation sans avoir Je
livre. | i CO.

Le témoin ne pe rappellepue quein
tom ie ait detnan
‘aèment féd tosev3snénago que uf, do save sux

“Manserdes : (niteset PovealWY k
aLS rose pops en

 

ouver-
le pouvoir & taire

      

ursuivent sur les premisrs 20 mil.
. Ils n’ont pas encore touché du

tout au reste du chemin 3 construire,
M, Hall lui demande si M. Hogan a

assumé les responsabilités financière
de la compagnie. Il répond : Oul,
assisté par la compagnie.
M, Hali veut connaître la capacité

financière de la compagnie, et ilde-
mande au témoin si c’est la compa-
gnie ou d'autres qui contribuent àla
responsabilité financière de l’entre-
prise. Le témoin demande la pro-
tection de la cour.
La commission est prête à accepter

la question, mais M. Hall est disposé
à ne pas insister maintenant.

Il à été entendu en août 1890 que M.
Armstrong accepterait $75,000 pour
sa réclamation. la vu tous les mi-
nistres qui étaient alors en ville pour
opérer la transaction et faire accor-
der le contrat à la nouvelle compa-
nie.
L'objet de la question de M. Hall

au sujet du sous-contrat avec M. Ho. |
gan est de démontrer que la compa-
gnie a fait entreprendre l'ouvrage à
un prix bien plus bas que le prix
chargé au gouvernement,
Le témoin dit que les travaux se

poursuivent sur une senle section de
21 milles, parce qu’il est impossible
de faire 40 milles en aire seule saison.
M. Armstrong n’a plus aucun inté-

rêt dans l’entreprise.
La commission décide que copie du

sous-contrat soit produite, pour faire
voir seulement la différence entre le
prix obtenu du gouvernement et
celui payé pourfaire faire l'ouvrage.
En réponse au juge Davidson, le

témoin dit que la compagnie espère-
rait recevoir des deux gouverne-
ments la somme de $234,000 sur les 20
milles qui ont été accordés en sous-
contrat à M. Hogan.
La séance s’ajourne à 1 heure.

ere

Vingt-sixième séance

Séance dé l’après-mid!,

M. le juge Davidson dit à M. Thom
d’entrer dans la boîte,
La Commission demande au témon

comment il se fait que la réclamation
de M, Armstrong qui était de $75,000
sous l’ancienne compagnies'estélevée
tout à coup à $175,000. On s’aperçut
qu'il avait 100 parts de la compa-
gnie.
A la fin de février il a été approché

par M. Armstrong qui lui demandait
d'acheter son intérêt dans le chemin.
Ces pourparlers n'eurent pas alors de
conséquences.
En réponse à M. Beïque, le témoin

dit qu’il savait que A, Macdonald
était à cette époque en négociations.
Une fois à Montréal, alors qu’il était
avec M, Cooper, M. Macdonald lui
dit qu’il ne pouvait s'entendre avec
M. Éiopel et qu’il abandonnait tou-
tes négociations,
M. Cooper et lui ne lui ont pas dit,

À cette occasion-là, qu’ils feraient les
démarches pour avoir le contrat du
chemin de la Baie des Chaleurs.
Subséquemment, M. Riopel leur dit

qu’il n’était plus en négociation avec
M. Macdonald, parce que cela ne
faisait pas. Plus tard, lui et M. Coo-
per eurent une entrevue à New-York
avec les ministres. !] vit là M. Pacaud
pour la première fois.
I déclare positivement n'avoirja-

mais employé M. Pacaud comme
agent ou intermédiaire.
Le témoin dis que les ministres ne

montraient aucune anxiété de con-
clure les négociations. Au contraire,
ils semblaient hésiter fortement. Li
à eu une première enirevue avee les
ministres. Il se pressait parceque
son droit d’option expirait,

ll n’a en aucune transaction quel-
conque avec les ministres qui put lui
permettre d’avoir des soupçons. Il
n’a fait aucune menace, employé au-
cun moyen de nature À exercer une
influence indue sur les ministres.

il a fait son possible pour faire
émettre les lettres de crédit, Avant
de clore avec le gonvernement, le
stock de la compagnie ne valait pas
grand chose.
Aujourd'hui il ne vendrait pas ses

actions à moins d’an bon prix. Les
membres de la compagnie sont des
hommes d’affaires d’une bonne posi-
tion financiêre, On a offert dernière-
ment $75 pour les débentures de la
compagnie.
Aux temps des négociations, il crut

que la réclamation de Armstrong
était privilégiée, et ce qui le fit arri-
ver à cette croyance, C’est que Arms-
trong avait construit le chemin.
Avant cette affaire le témoin n’avait
eu aucune occasion de soupçonner
que M, Pacaud se faisait payer ses
services comme intermédiaire. glé »
GO ent été payées à M. Riopel et $24,-
000 à M. Robitaiile. $60,000 ont été
payées à l'ancienne compagnie.

1] a entendu dire que M. Macdo-
nald a fait des démarches pour avoir
quelque intérêt dans le nouveau syn-
icat.
La séance se continue, Le prochain

témoin sera probablement MM,
Cooper.
La séance se continue.

Leuincendiés du Cap-Blane

À la réunion du comité tenu hier il
aété décidé de nommer un sous-
comité composé du Révérend M. Ri-
chard et de MM. Ed. Taylor, J. Don-
nelly, J. Dion et J. E.Bouchard,
chargé de distribuer les fonds prélé-
vés pour le mieux possible,

 

A travers Québec

Il n'y avait que des ivrognes ce
matin, devant le Recorder,
—-Rien chez les pompiers.
—Rien en Cour de Police.
—Rien chez le coroner,

Le Québec Central.-,
A partir de lundi, les heures du

Québec Central seront comme suit :
Laisseront Lévis l’express à 1 h 30 p.
m., le mixte à 1 h 30 p. m,

Le Québec«Montmoreney-Churlévoix -

On nous écrit pour nous faire re-
marquer que les approches de la
gare du Québec-Montinoreney-Char-
levoix sont fort mal éclairées et que
les trottoirs sont dans un état 1m--
possible. .

Statues
Les statues allégoriques Histoire

et Poésie, qui doiventsurmonterl'un
des côtés de la façade du Palsis lé-
gislatif, ont été déballées hier; elles
sont admirables et séront mises en |
position sous peu. Par le mêmepa-
quebot, arrivait un buste de M. er
cier et un autre de M, Forget,
Montréal, ainsi qu’'an médaillon du
M. Shehyn admirablement réussi.
Au département des Travaux pu-

  

des Mhaquettes de fai at de
Wolfe, lesquelles n’ont pas encore
été acceptées par M. Gearhead, ©

 

Une voiture contenant deuxjeunes
gens est vente hier matin en colli
sion avèc un net rue i-Pierre.
Les deux amison ipitésdaus

clers. Il ne se rappelle + He 1a.
veut de |s:compagnie : AM
Aubatt un memorandum.
Jn sous-contrat s été axé. avec

M. Hogan. Le témoin refuse d’en
donser une copie. Les travaux sol

‘emplayépourles enfants qui font leurs dents

| lève les douleurs, guérit les coliques os ent le

blice, on à reçu des photographies |-

  

—_PEVENEMENT—VENDREDI, 30 OCTOenapérenneterie, me

Latv-!e de la Province
La Loterie de la Prayince de Qué-

bee, Prochains Térages, 81 cctabre ef
4 Novembre. Office, true St-J'acquet

L'Unieu, St-Josephde ft-Fean Naptiste
de Québec

Monsisür, P. À. Dussault. fabrieant de tahie,décédé lemptoubredetrier, était membre db
te suciét: ï if ge

ménagede
‘ordre du comité de .. cf

Ponr plus de50 noe

_LeSirop Calmant do Madame Winslow a 454

Tl calme‘les enfants, amoilit les gencives, es

meilleur remède pour la diarrhée. Yôcts la
bouteille A vendre par vous les pharmaciens
dumonde* SE

Plonos etorgues
Nous résommandons aux personnes qui ve pre-

pôsert de faire l'acquisition d'un piano ou d’ua
orguede profiter de la grande vente 3 bon war-
ché que fait de ce temps-ci M4L. E.N, Pratte, au
No 1688, rye Motre-Dume, Montréal,
M: Pratte, dont le magasin à été incondié ré-

cerament offre en vente les pianos et les orgues
qui-étalent dons le magasin Jors de l'incendie
mais quim'ont souffert aucun dommages ont été

vendus à l’encan. ue
Ces instruments, en parfait ordre, seroat ven-

dus à grande réduction pour comptant où à court
délai st les personnes qui peuvent acheter dans
ses-Gonditions ne devraient pas mañquér cette
-orcasion &xcaptionnelle de se procurer un instru-

mentneuf etde qualité supérieure au prix: d'un’
instrument inférieur: POSER ga Fra +

M. Praité « aussi reçu un stock de nouveaux
instruments qu'il vend à bon marché aux condi-
Mansions ordinaires. {nso

DECES
, Gixonas.—Le 29 rourant, à l'âge de47 ana et
$.mois, François Navier Gingras, de Ja maison
echêne Æ Gingras, Jo cette vile, Ç
Yes funéraille auront Heu lanidi matin à Pégli-

se Si-Roch. ;
Le convoi funèbre quitter la demeure du dé-

Funt, soju.des rues Carbn et Notre-Dame-des An-
ges,à T! heures i ol Co
Parentz et amis sont priés d’y assister,

Boisvenr.—Ce matin à St-Roch, à l’âge de 26
Ans, Mile Delia Boisver:, fille de dame veuve
Alexandre Boisvert. ; ;
Les funérailles auront Heu lundi matin à 7h,

le & novembre. Départ du convoi à 67 de Ja mai-
son de mere, No 45, Notre Dame des Anges, pour
l'église St-Roch, et de là au cimatière St-Chur-
es.
Parents-et amis sont priés d'y assister,
Driovxe.—Hier après-midi, Marie-Laure-Sara-

Berthe, flle ainée lu Dr N. EK. Dionne, à l’âge
de 15 ansetl' mois, après une longue et donlou-
reuse maladie. Les fuvéraillies auront lieu sa
mad}, & Yheures, Le convoi funèbre “quitters in
résidence wértuaire, à 5.45 hrs pour sé rendre à
ta Braitique et de là an cimetière Belmont.
Parenta.et atuis sont priés d'y assister+ ea

Samedi le 81 cctebre à 7 heures. sera chanté. à
l’église St-Huch, une grande messe de requiem.
pourle reposde l'âme, de Pierre frnest Fortin,
cominisimarehund, . ”
Parents et anis sont priés d'y assister,

ER

PERDUE
Hier soir, depuiz le ruagésin de Maroney &

Frère, rue St-Joseph à la Haute-Vitle, UNE
COUVERTEà cheval, Celui qui da rapporiers
chez MM. Moreney À Frère. rue Fi-Juseph, sera
gévéreusement récompensé,

  

octli

Poèle à vendre
Un Joli poêle de cuisine, chauffage à bois ou à

charbon, à vendre àbonneseunditions,
S'adresser au No 477, rue du Roi. Fi-Roek,

AVIS
€ présent donné que toutes

 

 

    

  

personnes
éclamations onntre la succession de

Boivin, devront les filer au soussigné
tau 15 Novembre prochain, ainsi que tou-

tes pursonnes endettées anvers elle sont priés de
régler avant cette date.

H. LAPOINTE,
30 oct.—f, 213, rue Richelieu

Modes Parisiennes
REMTERE COUT TURIERE, arrivée de Paris
avec dernières modes. Mane Fsabelle, 71

rue St-Jean.

   

 

2oetobre—n-o

XDOERL TN sanORGUE A VENDRE
Un argue prur salon où pour rhapelle, en hon

Ordre, aver denx claviers et pédales, convenable
pour une église,

Visible au No 34, rue St-Gabriel.
17 cet. —153.

À VENDRE
Sur lecôté nord du chemin de lu petite Rivière,

dix geres de terre, plns ou moins, avec étables
ef grange en hon ordre. Aussi, une quantité de
Lriqué et pierre asse : pour coustruire deux cote
cottages où une crande ranison,
,,B'uiresser. à madame W.#. WALLACE, Na
38, rue St-Joseph, St-Roch. 23—6f4,

 

 

Classes du Soir
AU CERCLE|DEJA SALLE

ESCLASSES DU SOIR AU CERCLE DE
Là la Salle s'ouvriront MARDI, le 3 Novem-
bre prochain, a
Lez cours seront dafnés le Marti, Mereredi et

Vendredi de chaque sermuine, de 7,30 hrs a 9
heures ;
Four autres informations, s'adresser au Rév.

Frère André, assistant directeur du Cercles, com-
münguté des Frères, rue St-André, Haute-Ville,

Le Secrétaire : ELLIOTT FRASER, ©
30 octobire—15i. oite Poste 1073,
 

  

LE SOUSSIANE achèteraune guaniité illi-

mitée de Plumes de voy : celles du cou, des ai-
ies, In croupe,la queue, toute: plumes lustrées,
vadde duvet, a UEntrepot des Huiles, Tam
pes, Verréries, Advgenteries,

A. E. VALLERAND
67, RUE DALHOUSIE

Tous les jours
De 7 hrs &.m. à 8 hrs p, m.

 

LAMAISON—

Myrand& Pouliot
Continue sa GrandeVente

| .annoncepour lu saison |
“d'Automne

  

> ua départesierit comidérable,
¥ SOpapas

Procurez-vous In liste de nos marchan-
dises et cequi est beaucoïp mieux
venez lesvoir.vous-mêmeoher

LeSamedi jusqu'à II brsp.m

|((errrogourAton bas JEUNESanna.
machines sont aetnollement à moutoyge 1.

|BRIQUES!

 

du h MAKKAK & OIDpa; dl *

frrapre FarespHR0DASOU)EVE 2205 NORGE HOVOTRE SREI ANSE

456 tonneaux.
MM, Maxhiqm & Cie, ent regu instruction devondes Ldeapot des MartheudeIa bensae

*Nystad,” (56 tonndnn deNorwaydelle
le est sûr le lleu du naufrage à Grand Métis,
Fleuw St-Laurent, avec tout pony matériel et
tes par 0 nant imfis, voiles, cor .
d'ancres, iobres dschaîne 11 pe., o uae
randa quanti au icles tro
nero, Vendu nu compte des souseiguéset

autres intéressés.
- Fenute MARDE, ie 3 Nouambra, à 3 boures.

A.JMAXHAM & CEE:
Escanteurs

DEMANDES
OFDEMANDE immédiatement, un compe-

nom Boulanger,
B'afresser au No 260, rue de la Beins, St-Roch.

J oot,~2f,

 

 

 

QFdemande immédiatement une. houne ger-
vaute générale, bien recommandée.

B'adresser à W. VINCENT,34} rue de ta Fa-
brique. 24 oct.—3f

OF demande immédistemont 3 ou 4 COUTU-
rières pour travailler duns la pelleterie,

Aussi, 3 bonnes finizseuses, Bons tes
- B'adresser & G, A.CANTIN & CIE, 783 rue
St-Valier, Bt-Sauveur. 9 oet--3f

N DEMANDE chez A. GAGNON & CIE,
autrefois ‘Fonderie Bibsert” :

Bous

 

 

nsteurs, ;
us Tourneurs, sur cuivre si fer.

Inutile de se prétenter sons être de 1ère classe
et assidu à l'ouvrage.
S'adresser à J BAN'CAMPBELL, contre-maï-

try, ou aWILLIAM YOUNG. 28--8f

OF demandé 10 215 FILLES pour les véte-
ments de messieurs, ainsi que 12 flies pour

 

la pelleterie,

Joseph et de la Couronne. 27 oct-—4t

N DEMANDE UNE SERVANTE pour le
service général dans une famille composée

| de deux grandes personnes et deux enfants,
S'adresser au Nu W7, rue St-Joseph, St-Roch.

24 vet.—ôf.

 

 

OY demande immédiatement UNE BONNE
FILLE de salle à l’Hôrel Québec, rue du

Pont. Une qui parle le français et l'anglais se-
ra préférée. +

’ P. DÉRY & CIE,
23 oct.—n-o. Propriétuires.

N DEMANDE UNE BONNE SERVANTE
sachant fsire la cuisine ordinaire, pour

ai re leservice général dans une lamille com-
dotée de trois grandes personnes.
P'udresser au No 39, rue Ste=Ursnle.

12 cetabre—n-o

N demande UN BON MONTEUR DE POE
les el un bon moulour de bombes.

CARRIER, LAINE &Co.
Vid,

 

 

2octobre—n-o.

SALLE JACQUES-(CARTIER
 

 

M., BRONELLE ........cco co GERANT

Tous les Soirscette Semaine
Matinees Mardi, Jeudi et Samedi

Andrew Downies, célébrité reconnue. Les
Downies, Andrew. le grotesque bouffon espa-
gnol. Mie La Terra sur un globe tournant, du-
Mes Bewley sur un 61 de fer, Willie Lacus, dans

médien, et le graud Belmos : los merveilles umé-
rienines sur les trapèses volants, Clivette jon
sieur. ; ;
EXTRA : Sur demande spéciale, deuxième et

dernière sswaine des marionnettes de Tits

LE SOIR : 15c, 25c, Jôc.
MATINÉES : 10c, 20e et 30c.

si “ges pourront être réservés chez MM.
& Huwlon, rue St-Joseph, et chez M. Avais

9. Raymond, rue de ts Fabrique, et au bureau
de la salle.

VINS! VINS!
Par le Steamer D'AACONA.

VINS PONT des Crus de MM. Clode & Baker,
‘ ; L. 1 ans—Oporte

VINSCLARETS,en Caisses, de Borton & Hues.
tier-—Bordes 1x

Par le Steamer A.WEONA
VIXS ROUGES, de Sivil Henounos& Co,—

_ arragons

VINK Prey Juicr. “
VINS pe Messe. pur, certifié,
VINS PORTS espagnol, Chapman, Anthones &

LL, : Co—Tarragone
VINE véritable, de Corey, Hermanos & Co,

atragune
VINS de Misen, de Cudez, des meilleures Crus.
VINS LR GINGEMBRE, Bernard & Co, .

Leith, Ecusse.

N. RIOUX & CIE
162-164, RUE ST-PAUL

emai sul

EMULSION
— PU —

DR HILL
A Thuile de Foie de Morue et aux

Hypophosphites

Pour Affections palmanair2s

A ‘Toux, Rhumes, Bronchités,
: Debilitégénérale, ote,

Les enfants la prennent avec la plua
grande facilité
En vente chez tous les Pharmaciens

 

 

a

 

 

Eeul Agent pour la Puissance

Chimiste-Pharmacien

Téléphonesez.

Compagnie de Teinturerie a Vapeur
et Nettoyage de Tapis de Quebec

 

   
; TELEPHONE 844

Joùpient les étoiTos de Palour des Dames

publicorgénersi et les familles on particulior |
Que tous les habits d'hommes où di
sont Ubinte. répards, prossés
Les riteaux sont t

niére teréptochable, Les plumes sour boa
éléce,Tentes marchandises endommagées,com |

; trestanrhes ot raitrites à noûf, Les
able messieurs sont délivrés sous le plus

rt déiat,
Potter commañaes protptéinent oxécutôen,

  
Our éjxapriés de les adresser au plos vices

‘ - A6 PPEIFFRR « CIR,

Brandt“ Voronte, … EnfacedeTig.Sturn |
itera Lombard. dt
 

  BRIQUES]
100,000Brig ios roures do ilJoan Dore
chaîtlons àvedilre S basprin,.

  

   la nue et cree Loa el on ; ures avez
 

 

Vobtede Isgoquedels BarquaNystad |De

els 4,

les robes et manteaux, 5 bonnes Énisseuscs pour

s'adresser chez D. DROLET, coin des rues St- |

‘Theatre de la Gaiete

se dernière spéciatité, Billy Brewster.nègre cu- ©

J. Emile Roy|
Coin des Rues St-Jean et Ste-Angele | :

Nos 4& 6,rue MacMahon, Québee|:

test requis onae sett du valveset connentions «
ÿ pefmeËtent de régler Is chaleur anirant ler v

À dirorqnecette fournaise; est manufusturés par
LMM.Dury &

 

et, .
“Lits propriétaires désirant atmel Informer to!

fommes:f.
ci renls à neuf4

ata et toparés d'ange mne4

sl sélson.. ; + poe roa
tr eontinnern come w ; A nt les ons let pius vbetini ite. pak Toad tsi ev atesis sont rostés
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VENTE A ’ENCAN|
Pas OCT. LEMÉBUX & CIN

| Ao euseiniag maenapidOn men ac DO SheCAAAGENÇOONSÉSÈTURE

Dans l'affaire de : wo dE A
UCRARD# REKrOM,.12 " À

à 5 - MasdhépdsdeVarie D
     

 

    

du loyer du magasin lusqu'au 30 avril 1802, à
raison de 853.33 par mols.

ventese fers,Pachaque item réparé-
ment “en blog’ à tan 3 lapiastre, ; ;
Laver aire et une listé des crédits etbillets

seront vitiblez à mon buyeau et au bureau de
, Robertson, Linton & Co, coin des rues Le-

 

SOUMIESIONS soront regues au bureae
aoussigné jusqu’

= …“

Jeudi, le 5-Novemibre

Pourleshat

d
e

l'actif appartenant à ootienues

eelista. centermi

Be
a -~ ni

peuvent dtre faites pour Intont

   

he séparéesb.
\a late des orédits sontdéposés

# dourb avis wil vesdu par encan pus
bllo à sagt duns ln piastpe sur l'inven re gu
magneïn de Sills, i aePirlopenh ot No ;
81 rue du Pont, St-Ruch, Quebte, : A S HEURES P.M

Mardi, je 10 Novembre, à 12 hrs.am.
Paotifde Ja snceession apgame auit « !
Purséeirh commerce deNou- # Bonds commargsgégéral at

vonutés s'élevant à,PLIMES Crédits
Ameublement. ps MT )

Fp ; 7.7 agre : :

sCrédit ta 1 Les sourimion
BlindfrednoBien ose TEBTT “Kn biog" Où voir cha4

; TW, ame nditions de paie
. ne Cn $23547.38 ‘Inventaire et

TVacquéreur du stockaura droltà la belunes buresyon
Le soussigué ne s'enga 8 à accepter

haute ni aucune des soutniesions. taples
HENRY A, BEDARD,

CURATEUR.

 moine et fte-Hélène, Montréal.

Bureau : 125, res Sk-Pierre, Quebes
 

Le stoek pourra érre oxuminé au magasin des
faillis, No 106, rue St-Joseph, St-Roch, Québec,
le 6, 7 et Ÿ Novembre 4
Conditiona de palenredt: 237% comptant sur

adjudication, balance soft cowplant, roit par
un réglement sn deux billets: égauxà et 6 wois
uvet intétét ajouté à raison de 85 parannée sv-
dossés à la watisfaction dès curateur et ingpee-
teurs.
cars Ÿ. MATTE,Curateur, {
OCT. LEMIEUX & CIE,; . 7ô.rue Bt-Pierre.

“ Encanteurs | 25 oelobde,

ENTE AL’ENCAN
Gründe gonsignation de: Mer

nerfs pouretre véndus« l’encan

MARDI, LE 3: NOVEMBRE
Au No 62, rue Bt-Joan, vojsin de M, M Morgan,

, Marebund dd Musique
Le toutiéonsistant en sofas, chaises, tables de

seutre eniaver hair, acajou, cerisier, etestable
i diner, extensive, sèt cé salon en noyer noir,
couvertuées en hricatel, en peluche et en drap
de crin, set de chambre à coucher, canapés, ta-

 

 

d'automne.

  

8 octobre—im.

À l'Enseignedu Tigre
394, RUE§T-JEAN

 

Magnifique asecrtiment de FOURRURES tellea
que : BOAS, CASQUESMANCHONS, PEL-
LERINES, MANTEAUX_,CAPOTS, ROBES
DECARRIOLES, GANTS ENPELLETE-
RIES, BUCKRIN et KID, Aussi, coiffures

© [Prix trea modérés, Une viriie est sollicitée,

(BEDARD & PAPILLON
Chapeliers et Manchonniers

394, Rue St-Jean

 

 ble à-cartes, fauteuils tabites de trumead, side-
en noyernoir, étagères, lavemains, berceaus
pour enfants, buffet, chiffonniers, un ménage
complet presque neuf arApianô et ti coffré de
sureté et'une grande-quagtité d’autres mpubles,
trop Jongh i étre enamide AUSSI, miroirs à
glaces auglaisex et-françaises, puiptures, chro-
mods, tables de fahitnisie, étc. Parmi tes peiutu-
reà, il y a°des peintures d'un grand prix, _.
La vente à 2 hrs. pm. Les effets seront visi-

bles jusqu'au jour lu vente.

2 F. AÉF.ST-LAURENT,
"Espanteur et Evaluateur.
= 120 tue St-Vierre.TELEPHONE 826,

 

Grande Réduction
POUR ARGENTCOMPTANT

10 à 20 pour cent, pour deux mois seu-
lement, sur tontes les chaussures

non manufacturées par moi

NOU

 

Avisspécial aux Ouvriers
Les ouvriers pourront se

chaussures pour hommes,
femmes et enfants à des
prix défiant toute concnren-
ce,

Spécialité de chaussures
de toutes sortes pour soi-
rées, en cuir et satin noir,
blanc, rose pâle, bleu pâle
et ronge grénat.
20 p. ce. d'escompte sur

co

St-Joseph

 

Notre Grande Vente

DE

A REDUCTION

- {Ne continuera encore pour une Se
maine seulement

 

S AVONS DES

Modisteset desTaillears

D’EXPERIENCE

procurer toutes espèces de __

D. DROLET
IN DES RUES

gt de la Couronne
TELEPHONE 336,
 

les bottines françaises (Pi-
net).

J. Gilbert,
CORDONNIER.

320, rue St-Jean. GRAN
Bao TELEPHONE 375
   

  

   
Qui se

OCS venons

| de Banquergute:

La maison J. E. Martineau offre en
vente au prix de la manufacture

la. célèbre

Fournaisé- Eclipse
Uutre don bon marché-reconnt: celte fournaise

» l’avahtage d’économitér bénucoup auv le cem-
bustible et d'étre plus élégante quetoufs gutros
Dé plus son peu de hauteur perinet de la poser

très hautementdans ley racsde-chaunséesst los
caves, Dans les bâtisre oû l’emploi de deux feux

porfäitles

  

“rintions-de l'atmosphère. :D'ailtenrs, 1! suffit de

Brovetée. =
2 acût=étn; -

 

 Debloiss4
rovdeabods=. =

J. Martineay,LE
Boul Agent à Québec.

 

Montréal,pour buas

»

   

 

      

Huitres! 

M,Prtons MavehéFiniay, rlent de toce.
TRS pole ane grande quantité d'huitres de
-ptétiitère qualités” Co sont fes” piromièros de in.

Tésoste puar hiver toutecommente d'hutires

     Vus TH.Perome.he Marche di

 

Gh

| orJaume

5.

MorehFin a le N ERY Ide vigugur. ote, It 50%

BEANSHSETS, :
ès de la jouusste. Le

N'oubliez pas
DE VENTE

Du Fonds de Bangueroute
fait actuellementau

No 116, rueSt-Joseph

de recevoir 1.500 pardessus ef
ot autres habits pour hommes, jeunes genus

ut enfants, que nons vendons à grand sacritice.

Pardessusen Serge, $6.00 A R15.00. +
Pardessux en melton, $6.00 3 $14.00.
Pardessus en melton (qualité extra) $10.00 4 29

Autres pardessus, $4 4 $12.00, -
Pun-Jackets, $3.00 & $6.00,

N'oubliez pus que ce bon marchén’ex
pour quelque temps, A la vente du Grand

qua

onds

‘Hire St-Josepl
_ ST-ROCH

seront payées à la mort. de toute per

sonhe qui déclareraavoir tomb‘gen

  
SGGAT

: Montrial  
  

  

Le route pe
arte qui guéritten

Top plus gras oo +
pitié Nervous 2 s

» Poxeds Bt trata
romddé quéti i ids

forsquu tao ae
spns stools, 2]

  

oudes Bieh à : . « autrès préparations

Af an'ony iesbie Ihi ééniior four êtredélivrées cordemat aneLA bw Tig

4 Su fur et Amesare que

Îct

cTiéstts oh aürone br. note omenCs BSI on

Ee.SAEs, ASoseiaaabut,mh 8. Soko

|

poAPuttSa LE
sabdbdttueduser [TETpegunUaSA
Promiore Comsignation § Buitres Caraquettes , Bt. Jenn, 4) Das 2 des ; “éme
= ; na : prea Pa au ge

    

.
r
a
g
e

PS
S
S
E
E
N

.

 

  

  


